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l'Mrlfm H (MrUm ««■«nmi.y brave juge croyant réellement au 
repentir du vagab >nd,
! r- ssé de l*âccompagnei à la banque 
et <1 ndosser le cheque qui a eié 
i anjdiatement escompté sans la 
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.pre# s’ôtre co -fondu eu remet ele
ments, a quitté le juge en lui assu 
rant qu’il n’a u rail plus maille à 
partir avec lui et qu'il ne le verrait 
plus.

Eneeffet, le juge n’a point revu 
le vagabond ; mais le chèque vient 
de lui être retourné avec la fameuse 
ment.on “sans valeur”, et comme il 
l’avait endossé, il a été obligé d’en 
rembourser le mon ant à la banque 
qui l’avait escompté.

New York 16 — Ou raconte à 
Bridgeport (Connection i) qu’un 
mécanicien de chemin de fer, de 
cette ville, nommé Bronzon, avait 
l'hab'tude chaque soir en rentrant 
avec sa locomotive,de donnerunloi-g 
coup de sifflet afin de prévenir sa 
f mme qu’il avait achevé son 
voyage et qu’il revenait sain et

Un jour la femme de Bronzon est 
tombée gravement malade et, à son 
lit de mort, elle a fait promettre à 
son mari de ne jam tis manquer, à 
l'avenir de donner le coup de sifflet 
convenu, tant qu'il serait employé 
sur la même ligne, chaque fois 
qu’il passerait devant le Cimetière 
dans lequel elle devait être enterrée. 
Depuis lors, chaque fois qu < Bron
zon passe devant le cimetière que 
longe la voie, le mécanicien se sou
venant de sa promesse, ne manque 
jamais de faire s ill ;r longuement 
sa machine, et, comme il s’est 
remarié re eminent, il a recom
mencé aussi à donner régnlièie- 
ment le fameux coup de sifflet en 
ri ntrant en ville pour annoncer â 
sa nouvelle femme de tenir le dîner 
prêt.

'Mais ces jours deni ers, en pas
sant devant 11 cimetiere, Bronson, 
q li était distrait parait-il, a oublié 
pour la première fois de tenir sa 
promesse envers la défunte. Le 
soir il s’est couché cotinme à l’o dî
nai re, et bien qu’il f it accablé de 
fatigue pour toute une journée de 
travail, il n’a pt-s pu s’enaormir. A 
peine comm n<;îit-tl à s’assoupir, 
que le spectre ue la défunte se pré 
sentait devant lui, et le réveillait 
pour lui repro her son oubli a vie 
amertume, 
obsédé par cette vi-ioo, est allé à la 
gare, et montant sur nue des loco
motive qui sont toujours sous va 
peur, s’est rendu près du cimetière 
et a longuement fait siffler la ma
chine, à d ux reprises ; puis il est 
retourné chez lui et, celte fois, il 
s’est endormi paisiblement s ins être 
inquiète par le spectre de s<t pre 
mière femme.
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AUTRE BARGAIN EXTRAORDINAIRE
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Condition» : AUGŒCNT COMPTANT.

J ai acheté tous les principaux 
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O. B. IT.Montreal, 10—La police a eu forte 
affaire, hier soir, avec une foule 
d’étudiants et autres jeunes gens 
rassemblés autour du Russell Hall, 
coin des rues Ste. Ga'herine et St. 
•futtin. Le chef Hughes sachant 
que Chiniquy devait reparaître 
dans celte salle, hier soir, se porta 
de bonne h ure sur les lieux, à la 
tête de quarante-cinq hommes de 
police.

A huit heures et demie, une foi le 
de jeunes gens, il y en avait près de 
2,0U0, en tou raient la salle, sur la 
rue St. Justin et sur la rue Ste. 
Catherine, et se livraient à une 
démonstration hostile, au chant de 
“ l,a Marseillaise.” La présence du 
chef et de ses hommes les empê
cha de se porter à d’autres excès.

Vers dix heures, Chiniquy se 
rendait en voiture chrz son gendre, 
avenue l.aval, lorsque sou gend e 
lui-même vint à sa rencontre et lui 
dit qu’il ferait mieux de retourner 
sur ses pas, car une fo île d’étu
diants l’attendaient sur la rue Sher
brooke.

On entendit alors dans la direc
tion de la rue Sherbrooke quelques 
détonations de revolvers. Chiniquy 
se fit donc conduiie au poste de po 
lice No. 4, coin des rues Ontario et 
Des Allemands, d’où il se fit accom
pagner jusque chez son gendre par 
quelques-uns des constables de ce

Les étudiants et les autres jeunes 
gens qui sont les auteurs de cette 
manifestation oublient donc qu’i’s 
f>nt ainsi les petites affaires de 
l’apostat? Il ne désire rien tant 
que du bruit autour de son no n et 
de ses discours anti-catho iqties.

Nous cousii Ions fort à lia jeu
nesse de s’abstenir de ces scènes de 
désordre, qui ne peuvent que servir 
celui contre qui elles sont dirigées.

Londres, 16—La police coit être 
sur la trace du tueur de femmes. 
On a trouvé deux personnes qui 
ont vu l’homme qui a accompagné 
chez elle la dernière victi ne, la 
nuit du crime. Leur description 
de cet homme concorde sur tous les 
points.

Paris 16—Les nombreux assas i- 
nais qui ont été commis rêceu.m ut 
ê Ixmdres, dans le quar'Dr d- 
Whiterh pel, rappellent l'histoire 
de Ni h-lias Wassily i, le Rus?e qui. 
en 1882. jeta la terreur <ian* Paris 
en assass-naut huit ft-mm"- dont il 
m a les cadavres tout co u ne le 
m riri- r de Londres Wassilyi 
était un fanatique. Pend mt i-- 
premières années de son séjour à 
Paris, il prit la lâ- he de conveitir 
les f rames aux n œurs légères Dans 
le quartier Moi fl laid où il habi 
tait, on l’appe ait le “Sauveur des 
âmes p rdues.”

Il devint amoureux d’une grisett» 
qui ne tarda pas à le quitter. Il 
fassasDna quelques semaines plus 
tard, et ce premier crime f it suivi 
de 7 autres du même genre. Fina
lement, il fut arrêté dans la rue du 
Lyon au moment où il attaquait 
une malh-îureusj fi le. La foule 
voulait le lynth r, mais la police le 
protégea. Il 
a'atsises e déclare fon par le jury. 
On le recondu sit en Russie, où îi 
fut interné dans une maison d’alié
nés. Il a été rem s en libellé le 
1er lanvier de cette année. Was- 
silyi seiait il le meurtrier de White 
chapel ?

N w-York, 16—Un jtge de police 
de Waba-h, a été victime tout ré
cemment d’un bien bon tour de la 
part d’un vagabond.

Le vagabond s’éiat ind gn mint 
enivré il y a qu- Ique t* mps, 
du vin qu’il avait trouvé dai 
fonds de tonneaux, près des portes 
des débits de boissons. Arrêté pour 
ivresse manifeste, le vagabond, 
ayant ele conduit devant le juge d-* 
po ce tt lOt.Uamue à d x jours de 
prison, a juié de se venger de ce 
magistrat et voici le stratagème 
■dont il s’est servi pour assoupir sa 
venveanc». Quelque temps après 
avoir pu gé sa condamnation, il est 
allé liouVer le juge à l’audience et 
lui a tenu ce largage du ton le plus 
obséquieux: ‘ Yo.re honneur me 
recon na t bien, vous m’avez con
damné une fo»s pour ivresse, et je 
suis vraiment honteux de mon au- 
cienne conduite. Mais j’ai résolu de 
me corriger et de mettre immédia
tement au travail pour ga*«ier »« 
vie. J'ai justement un chèque de 
$30 pour parer à mes premiers be-
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de* char* urbains.

JCT COMMENÇANT

3 BIOMAI, 1883r NATIONALE —VKNKZ CIIKZ —
—ALLEZ AU —

WOODCOCKNe manqnet pas la grande vente de Par- 
e durant ee mois-ci.

Coupage et façon à 20 pour cent me 
marché qu'ailleurs.

Pourquoi, paroeque je vends argent comp-
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C3LA.SSZE 3D. I,« RiiniTbe bat-au à vapeur en 1er 

LMI'IŒSS, (construit apédah-ment pour I* 
commodité des touris'i*) partira d 
du la Keme loua 'et jours à 7,20 du 
avec des passager* et du fret.

La moins coû.ense et la seule ligne par 
eau i squ à Montréal, sautant le* rapides 
de Lacliine et passant tous le l'ont Vio-

Les passagers pour Ihj stations balné
aires trouveront un grand avantage psi 
ciiVo route. Le* bel» aux viennent rcoos- 
ler unis des vajieur» pour (JuNtec et Monl-
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VALEUR TOTALE l>ES LOTS
Vu Retira toujours bimvem’s I

Sa lefaction garantie ! $50,000.00 La voie la plus agr^ih'e et la plua di
recte |K)ttr m rendre aux oélôbres " (Àtltdo- 
ma SprU gt "

Excursion «ht same li à Grenville et re 
tour. 50 cent ins.

Hilletr oht- 
rue Spai ks où 
intormut oi 
Quai de la

Prix modérés

NOS 269 ET 271 RUE WELLINGTON
OTTAWA Cannes a l'uiiniean d’OrNe craint pas la concurrence Oro* Lot : Un Immeuble de $5,000.00.

M, K. King, 
eau. Toutes 

s r çitei au bureau de l'ag nt,

nus de l'agent, 
A t or 1 du batHOTEL CANADIEH NOMENCLATURE I)KS LOTS

1 Immeuble de........ $6 000.00
do

2 Immeuble*

30 A meublera* .ta... 
do

’00 Montre* d or........
1000 Montre* d'argent 
1000 Services de toil

l'a* de profit» pour le» Inte nVdiairee.
$r» ooo.oo

___ 2,000.00 2,(KK) 00
de...... 1,000.00 i,ooti oo

......... 600.00 2,000 00
3,000 00 
6,000.00 
6,000.00 

10 000.00 
10,000.00 
6 000.00

Ci-osvant occupé par G. Latrimouille je puis «lé» lors vendre ce» cannes 
liés bas prix $7 80 et tmd«eeme.h w. hUEi'nmi), jr

Gérant.Ot'awa, 1 mal I88R —|
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Ce magnifique hôtel trient d'd 
per M. John Johnson, ex-prop 
“ Royal Exchange.”

Les repas ont s»rrts à tentî 
carte, système erropéen, et sou* 1 
dence d un cuisinier français d

Vin*, çlsret. santerne, champagne |t 11- 
queur* d» première qualité. ZT *

Ci t établissement Tient d'être eienblé à 
neuf, les chambres sont etacieueee e* des
mienx aérés*, faisant face au par •• Eajer'*
Hill.”

iVent'ée privée e*t sur l'avenue McKenzie 
et l’entrée générale du reeiMrant aex Noa 
636 tt 538 sur la rue ^eesex.

JOHN JOHNSTON,

I re acheté 
riétaire du

heure, à la 
la eurinten- 
e première
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MAONiFiqüK magasin

► En oros rt kn Détail.-

—•H fine Rideau-Jo viens d’ach* ter le stock de TA
PISSERIE de la maison E White. 
J’offrirai cette semaine ce stock en 
vente en détail, à des prix beaucoup 
plus bas que les marchands d'Ottawa 
ont payé dans le gros. M. White 
m’a transféré toutes les affaires de 
son départi ment de la Tapisserie.

••67 Leu valant

a. mcmillan

VINAIGRES
CO T DU BILLET

TAI»IS8KHIH< IKINTUHKS. HUIl.RH 

VEHNI8, ETC . ETC.
Il est offert an parleur île tout nom "to 

gtpn nt dj :ni payer en esjiècee le montant 
du ton lot, moine une cumtnLeiou do nix 
pourcent.

Les nom* d> * gagnent* ne «on1 pas 
à la publiât*, à m ans d'uno uutori

jueju’à MIDI e jour du linge.
Tireg-s, le 3e Mercredi da 11

Le Secrétaire : fl. K. LELEBVRB,
1», Helnt.Jaeqnei, 

NeatrMl. fa

’VINâlGRERIE DE KINGSTON.
A.. HA_A_Z &OIH3

MANUFACTURIERS

livrés Nous oxécut'ns au «si toutes so'te’ d‘ou
vra gr» à fr« « -ne et déc- ration» en pepior do 

Venez nous voir event d’aller 
o it ouvrùge sera garanti.

ProprétaireWashington, 16—Lord Sackville 
et ses d -ux fill-s emploient fort 
agréablement, avec leurs anus, les 
derniers jours qu’ils doivent passer 
ici G est une suite ininterrompue 
de dinars donnés en leur honneur. 
1 s reçoivent de nombreuses visitas 
chaque jour et les ure seuls ne 
sent d’arriver, envoyés par de-* per
son es de cette ville «d d’autres à 
l’adr s-e des demoted s Sackv.ile.

N w-Yo k, 16—L- coTesp ndaut 
du Herald à Washington lui 
graphie : u II y a tout lieu d’affir
mer qu’on tentera un effoit pour 
faire r installer i O’d S ckville 
comme ministre ang a s à Washing
ton, quand radmimstratiii'i Harri
son tiendra le pouvoir. O i donne 
pour raison de sa réinstallation que 
Lord Sackville a été sacr.fié à des 
exigences politiques, que la gravité 
de sa faute a été exagérée par l’ef
fervescence politique et que le 
peuple ainértca.n, celle eft rvee- 
ceno<fMJ,ée, approuvera certaine
ment le rappel â Wa hing on du 
minhtre anglais. On ne dit pas si 
Lord S tek vil ie est partie active dans 
le projet, mm p'usieursde ses amis 
s’intéressent beaucoup à sa réus-

W. O. McKAŸ
01».™. «t

tout genre, 
ai Heure. TiLee demande* de b lift’ seront r <;uea

WM. H 0W£Import) terr de Vio*, Liqnenrs,
Tabacs ; au* i propriétaire de ALFHFD IKNIEVXnqiie mois.
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Snccnnale Na. *»8 Rae Cum
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E. A. LEPROHON
FERRONNERIES
L’une de pin* *n- lenne* imtlxon* rommer- 

Ol»|e»de k* vall*1* de l’Ottawa et de* mieux 
«Uèllflôe »one rappert de* bn* pria de le 
qualité de» artl« l«-e -t»rta «a vante;

McDougall 8l Cuzner
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îèrae étage, chamb e No ».

Rlfridrnc, 204 rue Duly, Otfnwa
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Cornmonh a Ion téléphonique rn tout temps 

»aa, rae Salat-Pairte», Ottawa.
GU8TAVK RICARD

"CANADA ATLANTIC”
J

JOSEPH LANDXE
LA VOIK LA I LUS COURTE 1 12-87-88401 lae Sparte.

Enseigne de la gvo*ae Tarrlêre
Ecu les de loua 

de pn-mÜT ordre.
sens retard. Commanicatt

ge. Ch'îY ux et Voi'ures 
Commandes exécp téee 

par j telé-
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OTTAWA A BOSTON KT NEW YORK 
KT TOUS LES 1*01 NTH A 

L EST KT AU SUD.

NETTOYAGE* TAPIS 7.1-11-87-88.

La mHlIeer *«■■ U MB4*.A LA VAPfc.UK

Lee tup's sont nettoyée et le* plumes répa
ré .-s a la vapeur ebex

PH K NS WILKINS, 
tS rue Au* h Ht*.

^ T>** ordre* peuvent être Iale*ée au No 78, rue

A V18 AUX

AMATEURS S SPORT
Sÿ»/t- Orgues depois $55 en mentant

CONDITIONS D'ACHATS FACILES
FR VENTE «U BUR^IU 0 ’ ClNln*fut traduit en cour

Les convoi* partiront de le gare de rue Elgin 
co*1 me *uit

TRAIN EXPRK<*8 D8 MONTREAL

T E PROFESSEUR OAONON donne la 
±J santé au moy-n d'un REMEDE SAU- 
V GE et d'aoe décou verte importante tour 
la guérison de ia Cat h* rre. Tout le tnond- 
Mit qu'il n'y a pe* une eeu e mel-di1* dan* 
le monde ea e qu'il y ait one racine ou r>ne 
herbe poor agufr.r. Pkokzhhevk Uboxon, 
386 roe Rideeu.

nc'lement un a*»ortlment 
à fia, appareil* de pêche,

e*re, ron* tous en ver 
Ulurtré at n s Iie.es *ie

Nous av ms aeti 
oo nplet 4 arme* 
artknei de sport, etc 

Envoyex votre adr 
ron s notre catalogue

J. D. HüNTOlff êt CIR

384 Rue Wellig'on 3D4

W. F. Coates & CieNew Yo k, 16—O i v ent dap 
prendre qu’un vol a ôté commis 
récvr ineiit au détriment du trésor 
fédéral.

Dj grand s expéditions d'arg -nt 
monnayé se font actu# llemani d s 
Monnaies d-» Ph ladelj.h e et de la 
Nonvellf-Bréans, au trésor du 
Washinton. Un tran<poi te environ 
$Ô0U>00U d’argent par jour dans 1^ 
caveaux do trésorel le to'^1 de Par- 
grent ainsi .emmaganisé s’élève 
déjà à p'us de trente m 1 ions.

Ldi traujporli sont faits par 
termôdiaire de l’Ad ms Ei 
Company, par c isses en bois ren- 
feraiAUi chacune deux sacs en toile 
cOntêdant St,000 chacun. Or en 
pesant les sacs 4e la Nouvelle- 
Orléans à leur arrivée au trésor, on 
a découvert qui deux d’entre eux 
étaient trop lourds et *n les a ou
verte. L'argent y avait été rem
placé par du DiomD <le chasse.

Une «*nqnête a été ouverte au - 
sitôt ; mais elle n’a donné jusqu’à 
présent aucun réjultai. On 'ne sait 
pas encore, non plua, s’il y a d’au
tres sacs dans les joels l’argent au
rait été remplacé par du plomb. 
Dans tous les c w, la corn agnie 
d’express sera tenue poor respon
sable à moins qu’el e ne ptouve 
que 'a sublitutiou a eu lieu avant 
qu’elle eût rjçu la livraison des

LOYER & CIE 8.00
Grand Trône à Got 
M-ratr'al *vec le«t 

E*t et le Sud Est

Fo. 64, RUE BANK.
OTTAWA

«tà-ôte«u pour I'-tufet 
rein du Grand Tronc pour 

lààll.SOa.m.Sonv-au Hagasii d’Epireries
Ne 236. RI E D4LHOIMF.

Coin de ta me de I'ErMno, nttawa.
M Loyer tient oonataaunaat à *<>n magasin tout 

ce qui constitue la igné 4Vpiceries la ns ses moin
dres détail* Il eep» re per *»prompte attention 
et s* courtoisie envers le pvlic. mériter une 
lame part du patronage. Si l« 87-la

4.50 P.M. IS*J*“i™asaCK
* 8 20 p.ir., te raoror tant avec le* train* du 
V»r » oat Central et da Grand Troac poor

r Le* convo'» erriveiont à 12 30 p. m et 8 10 
p.m de l’K t, ea raccordant à la gare Bon 
aventure. Montréal, a>ec lee train* de 
et du Hnd.

Char Palaia Pullman sur le* pale* 4e
Montréal.

Un tra'n quif'era 'a «are dû » bemln Rieb- 
mond A7.lt». ■*. et 4AS p. ms. ae raccor
dant av«c la. trains Expree* de Mo tréal.

FONDERIE DE HULL UNIMENT GÉNEAÜN- Peintures de tantes couleur*, prête*
Le renseigné viett défaire l'acquisition d» 

la fonderie de Hull et e*t m iot roanf pré
paré â exécuter to te* aor-s* d'ouvreg- s 
dan* a ligne de frad-rie, pR-cea légère* < u
tenantes de toute* dimension-, eu j> u i bas
"fru ~
en plusieurs

as A TVS DM BUCCÈB
B*ul Toplpu*
remplaçant le 
F*a sans dou
leur ni cbûto du 

^poil.-Guérison! 
* rapide et 
, des IMtmriem, 
Sr Feafarss, 

[Ecsrta, Molettes. Veeslgons Engorge-, 
œants des Jambes, 8uros, Bpsrrln», tu.
Pb^GÊNEAD, Î75,rua 8t-Honeri,Perle'

CHiTT Y co.
f» RTE Fl tilt, OTTAWA

P Met

homme prat'qu- qui a 
d’ - xoé'irn, e, et g*r*n- 

fait< à sou établle-e-

ras Tenait*. raUertean, 
iraare ci é'Kmptmt».l'in- weon est nn

•ST A VENDRE
Jfcleoæ. Ferrr^e^Minee^Umite* â loi*.

ont a LoresN. Mis & Fils T. IsAWflONT
Bas Bravetj. Hell,

Hue üeerge, Ottawn. EXPRESS DK BOSTON *T NEW-YORK 
VIA ROU8E 8 POINT

Maiaoe* et Feme* da- s et bon U vil|ê.

------ POUR LA-------
1-20 P-M. PAS DE GOUTER GRATIS I
Po'nt » 5 40 p. m et ee raccordas' à cet co

lt avec lee trains da VermOat Central e*

Figure l#» Mmlsse, lu Peee «1 le 
Triât ee geuerssl

de Miel «4d< Amende de Hlnd*. Gelé* 
de Concombres et des Roses 

d# Molodeno».
Un eesor imeot complet et 

tides de toiletta ci-d 
nantd’é .re reçu.

p: A- BERUBE t FBERECHAPEAUX. CAHUUES.

rotHSiàx»
i ô«i A See aurcM.Dalsvare rt Hudson, poor VBaI 

arrivant 4 Boston à 7 40 tt à Net 
(0 le lend» main ma'in.

1 Crème 11:ers de T. A. Itoy; (oniiBvtç-nntde
Ml* r*lssens. Malte*. Cm- w-York

Quand voua été* pressé, vous ne désires 
PM attendre, tout est prêt à parti de 11 hr*.

soupe, vtaade», 
e^r es Balade 

alité.
C’est

«4 tteodre, tout est prêt à parti de 11 hr*, 
jusqu’au soir Une bonne ase éter de 
, viande», chaude# ou fro'de» de toute#î£*3rtMw,r

til KDIIIDIÀC-I

Des rhars dorto'rs pullman eoat attachés 
sut trains entre Ottawa et Bo»ton. Lee pas
sager* d’Ot'awa poor N»w Yo'k prendront ” 
|es Pullman à Baint-Alban* on a Rouse’s *

Les brief», les Ht* et tous autres ren- 
•eigoem nt peuvent être obtenus au bureau 
des billet* de la cité ou aux Stations.

K. J CHAMBERLIN,
Surintendant Général *

nouveau de* ar-
«l’Article*

9*9-----BtJK HI DE AV------«M
Lee meilleur* ehoi

• ou fro*de« 
nde varfé.é,

R. «. McCORMICK-J C’est pour l’accommodation de* mat* 
r hands et de* comi et le public en général. 
C’en le repas le plu* succulent ou# vous 
poavez voue procurer dan* la ville et au 
plue bM prix que n’importe où. Venes à 
**l’International Hotel,” sur la roe George 
et jugez par vous même.

J. W. LANCTOT, Prop.
O J. NICHOLSON, Restaurateur.

B*w<*
N CHIMISTE ET DROGUISTE

Mont. 75-RUB SPABKS-75s ; mais vous n igt orez pas 
combien les banquiers sont mé
fiants. Vous me connaissez, et vous 
gériez bien aimable de m’accompa-

I^ro loft* de la Ferme et Lai teres toujours
Prescription poor médecin* et familles 

préparée* avec soin
Communication téléphonique 1-2-88

PERCY R. TODD,
Agent général des Pasasgsn.Téléphone Nq. 178

«Sc, Ol»
TUB JLLSHESJS IVB M MXX 
' BABISÆMKHTX "éSSISS1™ Vf™»! »“,a WJMfâr d’iuto.ie Toat Tweeds et Etoffes à Robee achetée et eonfeetioanédaaa notre éteb\iseement recevra 

eecompte de 10 pour 100-L* JUROSB et Ois, lOl Rue Rid UI
' ’

L- JM
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LE C^ISTADA, Avislut/ verni «ouvtiu
rUABlACIB NA VA*»

—COIN DES EUE*—. 
(LAUMEel BAlSlOtMEt

Spécialité, medécine* françaleea 
«t remèdes patenté*; 

Prescription* des medéclr 
gneuaement remplie*.

■ Ç). neviixr
Rideau, et par le Mais* g J•7 Rus
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SAMEDI, 17 NOVEMBRE 1888

voir d’honneur et de conscience* 
Tout chrétien instruit qui peut 
trouver uu sdir ou deux par mois, 
peut remplir cette charge Qu'on 
se dise bien que ces quelques soi
rées par années seront consacrées 
a l’œuvre la plus importante pour 
les catholiques et pour le* Cana
diens-Français de la ville d’Ottawa.

Qu’on :ie dise pas que c’est 
chose ou le dévouement n’est ja 
mais récompensé. C’est déjà 
récompense appréciable que d’avoir 
conscience qu’on s est grandement 
rendu utile à l'Eglise et à 
citoyens par pur amour 4*t bien; 
sans aucune vue intéressée. Puis 
au milieu d'une population comme 
la nôtre le Bureau des écoles bi- n 
constitué aura toujours le respect et 
la confiance dont il saura se rendre 
digne.

3o Pour prévenir une fou'e de 
petites difficultés qui font perdre 
un temps considérable, nous con
seillerions à Messieurs les membres 
du Bureau de faire eux-mêmes 
leur besogne et de supprimer la 
plupart de ces officiers dont la prin
cipale utilité est de coûter 
somme très-ronde chaque année et 
de dispenser le» commissaires de se 
rendre compte par eux mêmes de 
l’etat des écoles de leurs quartiers 
respectifs. Ce ne serait pas seule 
ment une économie qui a sa raison 
d'être dans les circonstance ; ce se 
rail le moyen d’intéresser à leur 
charge Mns.ieurs les commissaires 
et de les renseigner parfaitement. 
Le Bureau y gagnerait et tes éco
les aussi.

4o Enfin pour éviter tout malen
tendu, autant que possible, nous 
suggérons aux membres du Bureau 
de formuler nettement tous les 
droits et tous les d voir* qu'ils 
croient leur revenir ; et si les ius- 
titueurs religieux de leurs écoles et 
les curés de la ville ne sont pas 
prêts à subir toutes leurs préten
tions, qu’il s’adressant à l’antorrte 
compétente, laquelle déterminera 
les droit et les devoirs de chacun.

Nous n’avons pas la pretention 
de croire que ces réformes une fois 
adoptées il ne se présenterait plus 
aucune «litficulié dans l'administra 
tion de* écoles ; mars nous croyons 
qu’elles seraient moins fréquentes, 
moins graves, et qu’elles causeraient 
moins d’ennui au clergé, aux insti
tuteurs et au Bureau lui même.

Raphael

ses con-
I

Ottawa 4 nov. 1888.

AVIS REU IFS AUX PASSEPORT
Les personnes qui ont besoin d* i a seu

il u Gouvernement Canadien, doivent 
rweer à ce D -pai 

guer leur demande d 
jiiastr. s, huooriire lixé par 
en Conseil,

rtemi nt et Six 
e la M>mime de quaire 

lu gouverneur

G. POWPLL, 
Sous-tb-crétaiie <16 al.

Ottawa, 19 Novembre 1887.

STATUTS DJ CANADA

PUB LICIT ONS OFFICIELLES

Les Statuts el autres Publications du 
Gouvernement du La îada oo.it en vente à 
ce bureau. Aussi di s Actes éparées. Liais 
de prix envoyé sur d-msi.de.

Statuts Ravisés, actuellement pré s. Prix 
de deux volumes, $ô 00.

B. (JHAMBKHL1N, 
Imprimeur de la Heine 

et conUôleur de ia Papeterie.
Dépt des Impressions Pub iques 

ci de al apete le. 
Ottawa. Mars 1887. 13in

CHEAPSIDE
tient* de K Ml pesa rJ>a me*. 
Gaule de Kld psarDaut*. 
tient* de KM peer IXaiue*.

Bons Gants de Kid, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid bruns, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid marron, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid fonces, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid noirs, 4 Boutons, 
50 cts.

Les meilleurs Gants fabriqués pour le 
prix, en Canada.

Gants de Kid à 4 Boutons, 
couture sur le dos, qualité 

supérieure, 76 cts.
Dans toutes les plus fraîches nuances ; 

nouvellement reçus.

Nouveaux Gant* t*uedol< 4 
Bouton-, qualité supé

rieure, M et*.
tient* de KM Extra, avec ler- 

■oir a patente 91.10.
Chaque paire garantie de première elasw-

ou l'argent est remis ; nous n'evons pas de 
nous fournit du vieux

1 rocurer des a

maison mère qui 
stock, VvU< ,oi pter sur non» 

rtic.es iaua ta. pour vous 
derniers go

l«e magaHlD de «net* n naeil- 
lenr naarcke eet le ClieepeMe

tics Garni* de Kld neai 
ne pensent ease treat % e* 

ailiemna.
UtfleiosuH de» se* c rsaies 

qui ne *ent rien entre these 
qee d«s entra»»* te 

vieille* nasarelian-

CHEAPSIDE
;kiie

A

Poêles de Passage,
Poêles de Salles à Dmer,

Poêles de Magasin e.i grande variété, 
Poêles à Charbon,

Chaudières à Charbon,
Zinc, Mine, Vernis à tuyaux,

En Gros et en Detail.
E. G. LA VERDURE & CIE.

Joe. FO RT IK R CARTES PROFESSIONNELLES
EPICERIES EN GENERAL

M. J. GORMAN, L.L.B.,
I Successeur de L. A. Olivier)

iwtt Solliciteur, Neutre, Etc,
—BUREAU—

Cola des Ko es Rideau et Si

Con 
thés e

natamment «n magasin Iss épiceries, 
et < afes de toutes sortes a des prix ra.- 
ahles. Venant d'ouvrir ce non 

poste de commerce le some gné c<
1 encouragement du piblic.

ompte sur

OITAWa, Ont.

AVIS SPECIAL BELCOURT & MacCBAKEN
Avoeou, Procnrcun, Notaires, Eté,

ONTAKIi) ET OUb.Bt.C
Sootleh Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

. Ayant démena*# dan» un 

Kl di • mon asaortimant deTa
O’GARA & REMON. Sioa omeats en Mar 

I kreetHraaltaax 
m*

afin d’épargner les frais de 
transport. Les personnes 
qu| désirent des monu- 
œent“^trouvcront avanta-

une visite.
g Atelier de Marble et e remit de la Cité

K. BROWN, Prop. 26 rue York

AVOCATS. SOLLICITEURS, NOTAIRES, Etc.

Bloc Hay, ruo Spaiks, Ottawa, Ont.
PKU DI JL'IiOTEL KUS8EI.L

Martin O'Caha, C. R. E. P. Rbmon.enlr me faire

Mclntyr e, Lewis & Code
Avec*ta, NOIlleltenrw, Notaires.

Attention toute spéciale donnée aux 
com merci lies.
Bureau : Au-dessus de la Banque des Marchande, Ottawa.

Argent a prêter sur propriétés foncière*.

A. F. MCINTYRE, B ll.clteur de la Banque
J. TRAVERS LEWIS, .Solliciteur de la Ban

que Union.
R. U CODE. 28-1-88

affaires

Pritchard & Andrews
TS1 vous voulez faire

choue, Scea x. Etam 
pes pour dates et pour 
étiquettes.
Chèque- et Billets en 

cuivre et en acier.
Presses A Sceaux et 

Méaorlals.
outillage pour Reli

eur», Rouleaux, etc.
Ktampes en acier.

Repiiïr vos Balances
—uc---

INSPECTER vos POIDS Gü.0. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Aie,

Bureau : 19 rue Elgin, OttawaAllez chez le noua-

J. P. FISHERFBITlHAi D fcT AMHKWS
Avocat, Solliciteur, Etc.

Abent pour la Cour Suprême, le Parlement et 
les Dêpurtemvn « Public».

bcolllsh Ontario tluesuber». Ottawa. O.

GRAVEURS EN GENERAL
-----No. 175 RUE SPARKS-----

PLOMB4GE M| MclEOILC. K^, Avocat,Cour» Fédérales
CHAUFFAGE et

TOITURES McVEITY et HEaNDERSON
AVOCAT», 80 ILLICITE U Rh, Etc. 

Agents pour la Cour Supreme et les Départe* 
menu, Publics.

Mrottiah Oatarlo t'hausbera, Ottawa, O.

Taylor McVbity.

F. G. JOHNSON & CIE
jaeure d'appare'ls de chàuf- 
n 1er en plomb et travaux

Valvet, Inspira-

^ Ingén

en cuivre. 
C ban tei

ieure et no

G so. F. Henderson.
teplenre en cuivre,
Boiiilloiree.

s, Aab. h ton, Caoutchouc, net- 
tubes nat onal. 

tre pou recevoir les tuyaux à vapeur 
bouilloires.

ace, Eviers et bains, etc. 
en “ Canada Plate " e

et les 
Lie
Coutert. re 

galvanisé^.
“Ager ts pour >ngins de PlASE oom- 
à air chaud.

STtWART, CHRYSLER & GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agent» pour la Cour Supreme et le Parlement

Chislires Union, 14 rue Metralfe, Ottawa, Ont
F. H. Chu ysi.ru

t tôle

McLkod Stewartbinés
o. J. Godfrey

558, RUE SUSSEX, 668 VALIN à CODE
En face de la rue George. Avocats, Solliciteurs, Etc.

BLOC EGAN, RUE SPARKS
vis-à-vis rHotel Rufsull.AVIS

Bradley A now-ÇLe public est invité, quand il pas
sera sur la rue Sussex, à s’arrêter 
au No. 512 afin d- se procurer une 
bonne paire de Chaussur-s d’Au
tomne à des prix excessivement 
réduits. Nous voulons, d’ici au Jour 
de l’An, vendre lout le stock que 
nous avo s actuellement en mains.

P. FARRELL,
No. 512, rue Sussex,

ATHj BOLLIClTo Cpourra COUR 
R. A.Bkadlky. ’ * AT?»now.

Argent A orêtvr A 6 p. c. avec privilège de 
uubouraer en aucun tempe.

nt A orêtvr A 
uraer en aucun

GUNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

Agents pour la Cour Supmêhk kt lis
DEPARTEMENTS.

Borna : 25 me Sparts, ea face de Hotel RusselOttawa
Arthur W. G unary. F. C. PowelLAVIS

HOUGHS, 1100 4 RU1HERF0RUJe soussigné, donne avis que je ne serai 
responsable d'aucune dette , ont actee en 
mon nom p«r mon époute, 'Mde Louis Rio- 
peile, à dater de ce jour, 14 juillet 1888.

LOU 18 BIOPELLE, 
Eardley Township

Avocats, solliciteurs» Etc.
Agents pour la Cour Suprême, le Parlement, 

les Départements Publics, etc.

ARGENT A PRETER
Bureaux : Scottish Ont .rloChambers, Ottawa 

Hemptville, vnurlo.
Hodoins G ko. E.

Alex. C. Rcthkrfokd.
CHS. DESJARD NS,

Aobnt d'Assuranob it Coortier

Hotel RUSSELL, Ho 26 rue SPARES
- OTTAWA —

R0prése> te la CITIZEN, départem°nt du 
Feu, la Vie et des Acr'<1-*n«» : aussi

F. F. LEMIEUX
Avocat Sol icitenr, etc, Agent pour la Cour 

bupiême, le Pari ment et les Départe
ments , ublics.
74j Rue Bpatks, Ottawa.

agent
pour plusi urs Con pagnlee Anglaises 

de premii re class*.
Capitaux réuni*: paU»#OOfOO#

Dr FISSIAULT
Marchand de Boy ux à incendies et 

toutes es ècvs de marchandls sa eu caout
chouc corauia.-dees reçoiveut une a tuntion 
immédiate.

------DENTIST!
CX)IN des M it 1,11 > IhlSbLX

-------TTAWA-------
Heures de bureau : de 9 à 5 heures.•V. Desjardins donne une attention 

toute spéciale aux affaires d'assurance.

Mme LETCH, 435 rueWellington
Age.ice pour la veule des coisets lus 

Star Yathti et ai.tr- s ge. rua.
Linge de corps confe:‘.\nnê sur commande

GEORGE COX
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

CLICHEUR ei MKDAILLEUR
M ai’K METCALFE

A CHETKZ VOTRB FAIN, T ARTIS, FAIN UK
A VieNNs, a la Boni anger .e Union.
D. LES, p opriétaire. Pam Z 9 cento. 

216—RUB DALHOUSIB—216
OTTaWa, Ontario

T E SOUSSIGNÉ a ouvert
magt-iu dk Souveautéa e- dd laii- 

leur «u numéro 88j, rue Ly.n et est prt- 
p re à vendre à bien bon marche et à don
ner satisfaction à

an nouveau

MLLI COLLINS
un assortira, nt complet d’articles de mode 
à res bas piix, 310 me Wellington, Ottawa

W*. B. BRADLEY,
88* me Lyon. JOHN KERRIGAN

PLOMBIER SANITAIRE 
Spécialement recommandé pour le posage 

des appareils de chauffage.

No 106 Bue LYON, OTTAWA

LAURENT DUHAMEL

omp et des msillenres vian- 
d'Oitawa. En gros et en 

ton, porc, saucisses, e.c G» 
par le vas i M Duhamel se fera unAsvoir 
•le satisfaire les uraliques qui vc 
b en l'honorer du leur bienveillant |B«ro
uage. 1 12 87-88

Assortiment CO 
des du marché i 
detail : moi J. STEWART

Arpent or provincial et ingénieur civil, 
bureau aodesaus de la pharmacie Mao 
Garth y, 284 rue WELLINGTON, OtUwa.

A TE«DME. Une propriété conte
nant fcO «créa sitoee dans le comte de h us- 
sel I (12 mi le» d Ottawa).
Bn-el, 69 Relpath, Ottawa.

A VENDRE. 1,000 cordes de bois
fianc (sec), de $3.00 à $3 60 la corde, chez 
R CHARD U’NRIL, en amère des maga-
giLtm.litaires, Batt indu Canal.

WALKER, MclIAN & BLLNCHET
S'adresser à R. AVOCATS

Airewta ParleIrUltMwn»,

No. 34* RUE ELGIN, OTTAWA.
(Devant le Russell).

W. H. Walker D, L. McLean, C. A. Blanche

Hetalna, Eté- Eté,

conséquent avec lui-même : diffé1 
tent en cela des journaux canadiens 
français et soi-disant nationaux qui 
combattent l’idée de celte représen
tation et inj.irient ses promoteurs.

Ceux qui lisent habituellement le 
Mail ont dû remarquer que son 
dernier article en réponse au /lanada 
n’a pas la violence, l’âcre té de ton 
de ceux qu’il a publiée dans tout le 
cours de ea campagne francophobe.

L’organe des dissidents nous a 
rendu le témoignage indirect mais 
pas peu flatteur que nos argu
ments, pour n’être p.s de son goût, 
n’en étaient pas moins puisés aux 
bonnes sources, bien étayés et sur
tout remplis de logijue, eu égard à 
la position que no re journal a tou
jours prise quand il s\ st agi de 
questions nationales.

Cet article, plein d’une amertume 
sans fiel, mais qui montre quelle 
somme de tristessecontitnt le cœur 
de l’écrivain, énumère, piutôl qu’il 
ne les condamne, les progrès que 
nous avons faits et la prépondérance 
que nous ne manquerons pas d’ex
ercer plus tard.

Ksqiiissous-en les principales 
lignes.

D'abord, après avoir admis la 
force et la vérité de nos affirma
tions—au point de vue où nous nous 
sommes mis, bien entendu—le Mail 
dit que le jour est proche où les 
canadiens auront non pas seulement 
un ministre de leur.>nationalitê, 
mais ^toute une. phalange dans l’As
semblée Législative de Toronto et 
qu’alors, comme conséquence inévi
table, la Langue française deviendra 
officielle.

En permettant aux canadiens- 
français d’établir des écoles françai
ses protégées par l’Etat, 1, s haut- 
canadiens, d’après le Mail, préparent, 
la reconnaissance tie la langue de 
Corneille et d’Hugo dans leursCours 
et leur Parlement et si le clergé 
s’en mêle la représentation française 
grossira notablement dans l’Assun 
blée. Bien dirigé, le vote des cana 
diens peut contrôler ou au moins 
déteiminer le dénouement des élec
tions dans les deux Essex, Prescott, 
Russell, Glengarry el la ville 
d’Ottawa.

De plus, ajoute le Mail, après le 
prochain recensement de 1801, de 
nouveaux comtés devront être or
ganisés dans la partie-nord d’On
tario où s’établissent tant de fer- 
mieis venus île la province de Qué
bec. Cela fera donc deux ou tiois 
comtés enlevés aux ang'ais. Sup
posez s x députés français à Toronto, 
—et il y en aura probablement plus 
—cela fait un dépUcement possible 
de douze voix, ce qui leur donnera 
le contrôle de l'Atsemb:ée.

Et le Mail continue ainsi, étalant 
avec mélancolie nos conquêtes et 
tournant le poignard dans sa bles
sure avec cette volupté de souffran
ces des stoïciens d’un autre âge.

Aptes cette énumération, que 
faire / Le Mail peut-il nous blâmer 
de “ croî re eu nombre et en 
sagesse ?” Va-t-il demander à un 
pouvoir quelconque de nous impo
ser le Malthusianisme pour que nos 
mères cesse de donner des enfants 
à la patrie ? Va-t-il nous interd re, 
grâce à une législation draco
nienne—que personne ne voudrait 
proposer—l’entrée de la province 
d’Ontario quand celte province con
sacre des milliers et des cents à 
l’immigration de toutes sortes d’in
dividus ?

Le Canada est aux canadiens et 
Ontario est dans le Canada tout 
comme la province de Québec et, 
n’y fut-il pas, d’api es quelle, not on 
du droit des gens ou du droit inter
national nous empêcherait-on d’aller 
planter notre tente dans ses limites ?

La muraille de Chine elle-même 
n'empêche plus le chrétien d’aller 
s’y établir. Si Ontario veut fermer 
st s portes à une nationalité, il 
prouve de suite qu’il est faible, qu’il 
a peur. Nous, peuple conquis, 
laissé â nou» môme sans protectorat, 
nous aurons fait trembler ceux à 
qui nous avons été cédés bien que 
ceux-ci aient derrière eux tout le 
Royaume Uni.

Mais le Mail comprend tout ce 
qu’un tel exclusivisme aurait d’a
normal, d’impossible, de ridicule en 
plein dix neuvième siècle.
French are not to blame for expand
ing, it is a lato of the it ex-stence. l,es 
français ne sont pas à blâmer quand 
ils cherchent à se répandre ; c’est 
une des conditions,une des garanties 
de leur existence.

Cette vérité, qui serait de la Pa
lisse, dans toute autre bouche, est 
déjà une admission très forte ve
nant du Mail.
Oui,c’est une condition de notre ex

istence que de nous répandre Voyez 
ce que nous sommes aux Etats- 
Unis : près d’un million avec plus 
de deux cents des nôtres dans les 
conseils, petits ou grands, de la na
tion américaine. Celle-ci nous

prOstirlPelle ? a-t-elle parlé de tidUa 
fermer les portes de ses Législatures 
politiques ou municipales ?

Loin de là. La grande république 
voisine, poursuivant le cours de 
son beau travail d'éclectisme ethno
graphique, c’est à-dire continuant 
à attirer chez elle des éléments 
propres à sa grandeur et à son déve
loppement, ne nous regarde pas 
comme des étrangers mais comme 
une b-anche de la grande famille 
américaine.

Et Ontario, province canadienne, 
voudrait blackbouler pent-cinquante 
mille canadiens !

Le Mail recule donc devant celte 
monstruosité, mais son malaise n’en 
persiste pas moms. Il voudrait en
rayer l’expansion française, mais 
Comment faire ?

Can conceive of no remedy! c’est 
son expression, il ne pfefet trouver 
la recette du remède. Les révé
rends de l'Alliance Evaçgélique, 
réunis à Montréal, ont tofrché le 
moyeu d’enrayer les pi ogres des 
nôtres et les développements de 
notre culte. Ils avouent n’avoir 
pas trouvé le moyen de tricher le 
nœud gordien, virtually pnonousiced 
it insoluble !

Aussi bien,' c’aurait été . remar
quable qu’ils pussent trouver les 
moyens de dire à une nationalité 
plus qu’à une autre : tu n’iras pas 
plus loin ; le nombie de tes enfants 
doit êtie limite ; tu seras parqué 
dans ta province comme autrefois 
les irlandais dans le Connaught, et 
tu cesseras de troubler notre quié
tude par tes progrès, tes triomphes 
dans 1 s arts, les lettres et le monde 
publique.

Pourquoi, M M. du Mail et de 
FA 11 tance Evangélique,vous donner 
tant de malv Nous avons été con
damnés à vivre ensemble par le sort 
des armes. Vous comptiez conqué
rir la nation en même temps que le 
territoire. Vous avez perdu la pre
mière et l’autre vous échappe ; ce 
n’est pas notre finie. Vaincus, 
nous sommes plus forts que vous, 
voilà tout.

Que faire ? Les romances ont 
quelques fois du bon. L’une d’elle 
dit :

SAMEDI, 17 Novembre 1888.

ACTUALITÉS

Les autorités diocésaines de Montréal 
se plaigneot du manque de prêtres à 
leur disposition.

Les dépenses d’élection encourues 
dans la seule ville de New-Yoik se 
montent à plus de $1 725,000.

Sir Charles T upper a été chsrgé par 
Je gouvernement de négocier un traité 
de commerce avec l’Espagne.

~Le cinquième versement de dix prur 
cent sur les actions souscrites*pour 
! 'Empire est demandé.

Nous regrettons, dit l’Electeur, 
d’apprendre que la santé de M. Tarte 
laisse beaucoup à désirer depuis quel
que temps."

Nous le regrettons noue aussi d'au
tant plus quo le témoignage de M. 
Tarte aurait donné beaucoup d’intérêt 
à l’enquête sur les boodlert do Québtc.

La Presse, annonce la formation 
d'une société d’écoi.omie sociale à 
Montréal, sous la présidence du juge 
Jitté. Cette société aurait été formée 
d’après les conveiis do M. Rameau, 
pour collaborer à l’œuvre de la Ligue 
do la P*ix Sociale, qui continue à Paris 
1 œuvre de M. LePluy,

Lord Stanley de Preston remerciant 
la société St Jean Baptiue d’Olttwa 
des expressions de loyauté que contenait 
son adresse ajoute : “De telles assuran
ces, aurait-il ajouté, sont impoi tantes à 
l’heure actuelle où l’annexion ou autres 
cris semblables sont à l’ordre du jour 
dans le monde politique ’"

Là dessus, l'Electeur, organe de lu 
révolte organisée, ee sent blessé et fait 
un bout de sermon à notre gouverneur 
qui aux dernières nouvelles ne s’en por
tait pas beaucoup plus mal.

MM. Laurier, Wiman et Cartwright 
le (Uobe et le Mail, de Toronto, le he
rald et le Sun de New-Yo>k WU 
très partisans de la reddition flti 
da aux Etats-Unis vont avoir un puis
sant allié dans le nouveau Congrès 
américain. Le général Banks, l’auteur 
du bill concernant l’annexion des pro
vinces et territoires du Canada à la ré
publique a été élu à la chambre des re
présentants et un journal do Boston, le 
Transerip, nous averti charitablement 
que ce bill sera de nouveau soumis au 
Congrès cette année.

lies Canadiens élus aux Etats-Unis.
M II. A. Dubuque, avocat de Fall 

River, est élu député par le île district.
Vingt cinq Canadiens, dont 18 démo

crates et 12 républicains, étaient can
didats pour différentes charges à Man
chester, N. H., aux élections de mardi. 
Dix ont été élus.

Un voit que le parti républicain n’a 
pus ménagé scs votes à nos compatriotes 
qui étaient candidats. La presse locale, 
hostile au groiul obi party, doit en 
justice en tenir compte.

lïEtendard se plaint:
“ A tout moment, dit-ii, il nous faut 

sans merci, et du même bâton, trappor 
indistinctement soit dans le nid des 
reptiles rouges, soit dans le nid des rep
tiles bleus. C’est, suivant les besoins 
de la cause, autant que nécessaire pour 
garantir la société des morsures des uns 
ou dos autres.”

Plus Io n :
*‘ Chaque fois que notre trique s'abat 

dans le nid rouge, jaillit un ori strident 
qui nous accuse do tustiger au bénéfice 
de la couvée bleue. De môme, dès que 
les reptiles bleus sont frappés, oh ! c’est 
au profit des reptile rouges que nous 
bâtonnons, c’est evident !

“ Et les injures de pleuvoir leur train, 
neuf jours sir dix, venant simultané
ment des bleus et des 
caractère qu’tlles sont semblables, ins
pirées par des haines analogues, empo - 
sonnées par le même venin libéral.

“ Ainsi donc, ces deux aimables 
familles rouge et bleue s’entendent bien 
mieux qu'elles n’en ont l’air. Surtout, 
elles ont le même instinct, le même coup 
de dent, les mêmes façons de ramper et 
do faire la guerre.”

Ce pauvre M. F. X. A. Trudel se 
trouve dans une position bieu anormale : 
personne n’en veut, mais tout le u.onde 
loi en veut.

Mûrit z-vous I Mariez vo h ! 

à deux jeunesses qui. se sentent 
pris d'un mal étrange, 
provinces du Haut et du Bas Canada, 
nous dirons également : mariez- 
vous, vivtz en paix puisqu’il le faut. 
L’unité canadienne demande que 
les liens d’i.ne communauté fran
che et sine re réunissent les provin
ces du Dominion pour les tins gé
nérales sans que pour cela elles 
perdent leur couleur locale, leur 
homogénéité.

Or si l’on do t vivre ensemble, si 
Québec doit donner à d-s anglais 
un nombre de portefeuilles de 
ministres proportioùné à sa popula
tion anglaise, il faut qu’Untario eu 
fasse autant

Et si les allemands,les irlandais et 
les écossais ont droit de se plaindre 
quand ils sont mal représentés dans 
le cabinet de M Mowat, combien 
plus les Canadiens-françiis ont droit 
de protester quand ils ne le sont pas 
du tout.

Nous y reviendrons.

Aux deux

rouges : avec ce

Affaires des Ecoles Séparées

m.
Suite et fin.

4o Que les membres du Bureau 
qui ont tenté de se juetifl r eil 
ameutant l’opinion anglaise et pro
testante, se sont perdus d'une ma
nière lamentable ; qu'ils ont eu 
recours pour se défendre ou pour 
attaquer à des puncipes qui dé
montrent plus évidemment que 
toutes les polémiques combien plu 
sieurs d’entre eux sont indignes de 
la confiance des catohques et de la 
charge très-honorable de commis
saire des ecohs catholiques.

Mais comme l’important n’est 
point de découvrir le mal et de le 
faire toucher du doigt, mais d'y 
apporter un remède efficace, voici 
ce que nous proposons en toute 
mode:lie aux intéressés eu atten
dant les suggestions de plus sages 
que nous.

lo Nous voudrions que tous les 
catholiques qui s’in éreseent à nos 
écoles se préparent à renouveler et 
à réorganiser complètement en 
temps convenable la partie française 
du Bureau des écoles. Qu’ils choi
sissent pour cette charge très im
portante des homm-s catholiques 
a’cspnt, de cœur et de conduite, 
assez intelligents et instruits pour 
se rendre compte par eux-mém.s 
du fonctionnement de nos écoles, 
et qui aient assez de dévouement et 
de loisir pour traiter mûrement, 
mais promptement et avec ordre 
tout ce qui regarde l’administration 
temporelle des écoles ; des him mes 
en un mot cavablrS ae comprendre 
et de ne jamais oublier que les éco
les ne sont point faites pour le 
Bureau, mais que le Bureau est 
fait.pour le# écoles.

2o Nous voudrions que les hom- 
les.mieux qualifiés pour kcette 

chargejue laissent point à d'autres 
l’honneur et le fardeau ; c’est pour 
eux dans les circonstances uu de-

QJARTIER OTTAWA.

On dit que M. Lactance Olivier a 
été sollicité par un grand nombre 
d’électeurs du quartier Ottawa de 
se présenter comme commissaire 
d’école en remplacement de M. Dra
peau. M. Olivier ferait un excel
lent commissaire d’école et nous 
verrions son élection avec plaisir.

LE. MAIL ET LE MINISTRE 
FRANÇAIS

L UNITÉ CANADIENNE.

Le Mail fut le premier qui fit des 
commentaires sur la demande— 
fait» par nous—d’un ministre fran- 
çais-dàns 
artiç^S je.grand organe mugwump 
a été modéré dans le ton quoique 
injàjite dans son argumentation et 
dans ses conclusions.

Mais il faut tenir "compte d’un 
fait ; le Mail est hostile à notre race. 
Lee.prémisses de ses raisonnements 
à propos des nôtres ont été posées il 
y a longtemps et nous ne sommes 
pas surpris de le voir se révolter 
devant la possibilité d’une représen- 

> talion française dans H cabinet 
d’Ontario. Si lé Mail est injuste, il 
faut reconnaître qu’il est logiqne,

Ontario. Dans ses trois
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ORMAN, L.L.B.,
seur de L. A. Olivierj
licitfur, Neutre, Etc.
-bureau—

OITAWa, Ont.

tT & MACCRA KEN
irourm. Notaire*, Eté,

<> ET OUfc,Bi?.C
rio Chaœbrre, Ottawa, Ont.

ÏA & REMON
JCITEUBS, NOIAIPES, Etc,

io Spaiki, Ottawa, Ont.
* VllOTKL RUSSELL
t, 0. H. K. K Rxmon.

a, Lewis & Code
Wlllettean, Notaires.

espéciale donnée aux affaires 
‘•us de la Banque des Mar- 
r sur propriétés foncières.

.E, b ll.clteur de la Banque 
EWIb, .Solliciteur de la Bail-

LAURIN, L.L.B.
VOUAT, J,TC.

* rue Elgin, Ottawa

J. FISHER
Solliciteur, Etc.
'ur Suprême, le Parlement et 
lurteuien » Publics.
lo t lnuubem, Ottawa, O.

• h-. Avocat, Cours Fédérales 
:, 138 rue Wellington,Ottawa.

et HENDERSON
SOLLICITEURS, Etc. 

our Suprême et Ica Départa
ient* Publics.
lo fhauibera, Ottawa, O.

Geo. F. Hkndkksun.

IHYSLEB & GODFREY
S, SOLLICITEURS 
>ur Supreme et le Parlement

14 m Melealfe, Ottawa, Ont
F. II. CmiYSLKa

J. Godkhsx

I * CODE
Solliciteurs, Etc.
N, RUE SPARKS
j 1'Hotel Buesell.

iy 8t now
i^OTtïï^ti^OODK

in tempe*" av6C privi,6*e de

ïr & POWELL
Solliciteurs, Etc.
a Cour Supmêss st tes
■AHTKMBNT8.

rts, en face de l’Hotcl Russe!
F. C. PowelL

10 t HilfHERFORU
Solliciteurs, Etc.
ir Suprême, le Parlement, 
menu Publics, etc.

T A PRETER

Ont .rlo Chambers, Ottawa 
ville, onurio.
„ Oxo. E.

. Rcthkrkokd.

LEMIEUX
r, etc, Agent pour la Cour 
1 ment et les Dê^ arie
ns , ublics.
Rue Spaiks, Ottawa.

ISSIAULT
iNTISTJ
.*• 1-11 > ISlShlX 
TTAWA------

de 9 à 5 heures.

435 rue Wellington
vente des COJ sets Lis 

il et àtlr. • ge. res.
•fc'.ijnné sur commande

FAIN, TABT1S, PAIN UK
1 Boni anger.e Union.
re. Pam « 9 cent».
'ALHOUSIB—216

aLINSVÉ
îplei d’articles de mode 
tue Wellington, Ottawa

CERRIGAN
:B SANITAIRE 
mmandé pour le posage 
ils de chauffage.

YON, OTTAWA
EWART
icial et ingénieur civil, 
in la pharmacie Mac* 
ELLINGTON, OiWw*.

IM & BLANCHE!
Ag®w*a Parle

ELGIN, OTTAWA. 
HeRawll).
- McLean, C. A. Blanche

k
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Dans h Capitale
—M. J. R Bowes, archilecte du 

Patmoir, écroulé hier, dit que la 
vaste construction sera rebâtie dans 
uue dizaine de jours.

—La nouvelle bâtisse de la “Bank 
Note Co.” rue Wellington, sera ou
verte le 15 décembre p ocham. Un 
y emploiera près de luO ouvriers.

—La compagnie du chemin de fer 
Canada Atlantique recevra sa provi
sion de charbon pour l’hiver la 
semaine prochaine.

—Un homme du nom de Murphy 
a été condamné à une amende de 81 
et les frais, pour avoir coupé des 
arbre» sur le chemin de Montréal.

ALLEZ VOIR!
PRE E TS

DANS L*S

coupons «b meus
PIGEON, PIGEON & CIE

RUS SIDE AV
— Le club de la glissoire Osh- 

T< sha décidé de construire, cette 
lis-oire avec trois. . e, une g 

vli -les. La sa'le du club sera aussi 
agrandie de 30 pieds carrés.

PRESENTS
DANS LES —Après une légère bordée de neige 

qui durant la nuit a reco ivert 1 s 
trottoirs, nous sommes favorises, 
aujourd’hui, d’uue ravissante tem 
pérature quoique très fioide.

—Il y a eu réunion des contri
buables auglais de St. Jean-Baptiste, 
ces jours derniers, dan» 1- but de 
s’entendre pour laire choix d'un 
candidat pour la représentation du 
quartier Victoria. Rien de défi
nitif, cependant, n'a été lait.

LAINAGES
PIGEON, PIGEON & CIE

RUE RIDEAU

PRESENTS
DANS LES DEVINT LE MAGISTRAT DE POLICE

Couponsd’EtoffesaRobes Président*- de M. O"tier*.

Samedi, 17 nov.
Affluence très peu considérable 

ce matin à la Cour de Police..
Jane Déroché "comparait pour 

répondre à l’accusation de tenir 
une maison de désordre ; elle est 
condamné, à $5 et $2 de Irais où à 
un emprisonnement de trois se
maines.

Martin O’Meara, pour infraction 
au lègiement des constructions en 
bois, renvoyé à lundi.

PIGEON, PIGEON & CIE

BUE BIBEAU

PRESENTS
DANS LES

CHI PONS DE TWEEDS COURRIER DE HULL.

Il y aura demain après midi à la 
salle St Jo.-eph, assemblée générale 
de la société St Jean Baptiste «

M. et Madame Auguste La berge, 
sont de retour de leur voyage de 
noces.

Le comité pour venir en aide aux 
incendiés de Hull du 5 juin dernier 
a présenté hier son rapport. Ce 
rapport est très comotet et donne 
en détail, let noms des donateurs 
et des récipiendaires.

La navigation sur la rivière Ot 
tawa tire a su fin. Les lurges sont 
à prendre leur dernier charg.ment 
de bois.

PIGEON, PIGEON & CIE

BUE BIBEAU

PRESENTS
DANS

MIL Autres ARTICLES
PIGEON, PIGEON A CIE

BUE BIBEAU L’assemblée générale de la société 
d’Agriculture Nul, division B, du

té d’Ottawa, aura lieu à Papi- 
neauville le 19 décembre prochain.

AVIS—Chez T. St Jean. Ayant 
un assortiment en mains plus consi
dérable que par le passé et l'ayant 
acheté bien à bas prix, j'ai décidé 
d’en donner le bénéfice a mes prati
ques et au public en général en les 
vendant à bas prix et beaucoup à 
meilleur marché que partout ail
leurs. Mon STOCK est très varié, 
tant en chaussures d’hommes, 
dames et enlant» aussi souliers d'o 
rigual et mitaine. Claques, valises 
de toutes sortes et nouveaux patrons 
et je suis certain d’avance que vous 
serez satisfait du choix du prix et 
de la qualité. Une visite est sollici 
lé-*. T. St JEAN, 64 coin des rues 
Albert et Britannia et 11 1 rue Prin
cipale.

Le conseil de comté se réunira à 
Hull vers le 10 décembre prochain

La cause de l'élection de M. Ro 
chou, a été de nouveau ajournée â 
mardi prochain.

Les funérailles de M. Gelineau, 
membie de la société St Jean Bap 
liste, ont eu lieu ce matin au milieu 
d’un grand concours de parents et

i.e département de l’Instruct on 
Publique a changé la date des 
séances dts differents Bureaux 
d Examinateurs de la Piovmce de 
Québei. Ces séances étaient autre
fois les premiers mardi des mois de 
février, mai, août et novembre 
Désormais ces examens auront in-u 
le premier mardi des mois de ra -rs,

illet et novembre. Les intéressés 
devront se souvenir de ces dates.

D'après une clause spéciale de la 
loi des l.cenc s de la dernière ses
sion de la Legislature de Québec, le 
régistraleur du comté d Ottawa, le 
recorder et le greffier de la cour de 
circuit de la cité de Hull sont nom
més commissaires pour accorder les 
licences. Les noms de ces officiers 
sont respec'ivement le Dr L. Duha
mel, ML J. A. Champagne et M. H. 
A Goyette.

Allez voir, o% vaut la
peine.

PIGEON, PIGEON & GIE
RUE RIDEAU

Personnel
L’hon. Juge et Madame Wurtele 

et Mademoiselle Estelle O’Brie i
u R' ssell. 
B. McNa-

pour que que temps a 
MM. John Biyson, et J. 

mee de Foil Coulonge et J. 
O’Balski, ingénieur des mines, de 
Québec sont aussi à cet hôtel.

Invitation
Son Excellence le Gouverneur 

Général a accepté l'invitation de 
prendre part au diivr 
chambre de commerce de Toronto 
qui aura lieu le 4 janvier prochain.

Pen et Eclairage
Le comité du Feu et de l'Eclai

rage a tenu m e courte séance hinr 
soir. Etaient préseuls les échevins 
Dm ocher, président, Laverdure, 
Gordon, Errait, Cox et le chef du 
Feu.

annuel de la

L’on s’occupe longuement de la 
question du rhauffige à la vapeur 
de la station No. 1. et plusieurs sou
missions sont examinées en cotisé
qoence.

Il est proposé par l’érhevin Erra t 
que le comité fasse offrir en vente 
par la voie des journaux les lampes 
et poteaux dont on se servait il y a 
quelques années pour l’éclairage 
de ta ville. Il e.-t suggé.é par IV- 
chevin. Laverdure une le chef 
Young soit autorisé a se mettre en 
communicat on av»c le* corpora
tions des petites villes ou l’éciairage 
électrique n’ett pas encore en 
usage, cette suggestion est adoptée 
et il est décidé ensuite d’appeler 
une autre asstmbfèe sous pev afin 
d’avoir le rapport du chef et décider 
sur la soumission qui sera adoptée.

Le contrat pour l*s casques fut 
ensuite accordé à M T. Not 
le prix de *6,50 chique.

Les autres soumissionnaires étant

Ju

Peer éusele **lr
Au moment où nous mettons 

sous presse on nous apprend que 
Madame Laframboise, que tous 
aiment à entendre, est assez ré tab ie 
pour pouvoir prendre part'an con
cert de l’Orphelinat St Joseph qui 
aura lieu demain so*r dan» la salle 
de l'Orphelinat. Tous les amateu rs 
de concerta seront heureux de cette 
nouvelle* nous en somme# tûrs.

Comme il n’y a plus que quel
ques billets de disponibles, le nom
bre en étant limité, ou feia bien de 
se hâ er de s’en procurer si l’on 
tient à assister à l’un des plus beaux 
concerts de la saison.

an pour

MM. Geo. Peacock à $8,00 et R. J. 
Devli n à $7,50.

Sur proposition de l’échevin Gor
don, le conseil s’ajourne vers les 
8,30 h.

KgllM St® ABM
On a terminé le plastrage du 

mur nouveau de l’église St Anne 
ce qui relève déjà beaucoup l’asp-et 
de ce temple.

Les bancs de la nouvelle aile se
ront posés durant le cours de la 
semaine prochaine, les travaux de 
menuiserie étant terminés presq ue 
complètement

Il est probable que la vente s’en 
fera dimanche, le 25 courant à 
l’heure oïdinaire.

Pour avoir vendu de la boisson 
en contravention à la loi Scott, un 
nommé Thomas Meivin, de Ken- 
more, s’est vu condamner hier par 
le magistrat du comté à la forte 
pénalité de $60 et les frais.
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PETIT COURRIER.LEURS excellences a i.vr ! 

PHELINAT. 8
HarClDRU DK POMME PUR, dfl SI 

Allan, eu baril ou au gallon. Chez 
Bérubé et F 1ère 209, rue Rideau. 

Bain» Tares d’Ottawa, S6
Une Albert. Dames »«lmiee* de 10 hr, 
A.M. 4 3 Lre I’M. M «tture admis de 3 
bre F M. à 11 fare P.M.

Lundi prochain, nous nous 
proposons de faire un brillant éta
lage de manteaux, offerts aux prix 
les plus réduits que l’on connais
se sur ce continent d’Amérique. 
R y an A Phelan, 135 rue Rideau. 

AehetM I® sala A® Tarakall

VENTE EN GROSNotre nouveau Gouverneur Gé
néral qui se fait un plaisir de visi
ter toutes nos institutions de chu-

epuis son arrivée à la Capitale 
se rendant à l'invitation qui tui 
avait été faite, a visité h.er après 
midi l’Orphelinat St Joseph.

Son Excellence était accompagné 
de Lady Constance de Preston, de 
mesdames Colville et Bagot et d s 
capitaines Colville el McMahon. A 
leur arrivée les distingué» visiteurs 
ont été reçues par la Révde Sœur 
S te Cécile,supérieure de la commu
nauté et autres Révde» dames, le 
Rèv Grand Vicaire Routhier, cha- 

laiu de l’Orphelinat, les Dre St 
an et Valaoe et M. S. Drapeau 

president de l’Orphelinat St Joseph.
On remarquait au salon lors de 

l’arrivée du parti v ce-royal Mesda
mes Dr St Jean, Gônand, Boulay, 
Potvin, E. Smiih, Chs Tach-, Le 
moine et Mlie St Jean.

L-iurs Excellences qui arrivèrent 
à 3 heur*» précises furent escortées 
jusque dans la salle de l’Orphelinat 
qui avait été décoiée pour la cir
constance. Au fond on y 1-sait 
l’inscript-oo suivant- : “Bienvenue 
à Leur» Excellences.” Apiès que 
tous eurent pris place sur des fau
teuil* mis à cette fi u, les orphelines 
chantèieut en chœur avec beaucoup 
de précision un chant de Bienvenue. 
EnsuiU, de jeunes élèves b’avancè- 
lenl au milieu de la salle et récite 
r. ut en français de for1» jolis vers 
expliquant 1 emblème de la fleur 
qu’elles portaient au fur et à mesure 
dans une corbeille qui fut ensuite 
présentée à Lady de Preston.

Son Excellence qui reçut aussi 
un joli bouquet répondit en français 
et eu angais aux adresses qui lui 
avaient ete présentées aussitôt après 
la récitation des vers et félicita les 
bonnes sœurs sur la manière dont 
ils tiennent leurs petits élèves ; la 
maison fut ensuite visitée depuis le 
haut jusqu’en bas et Leurs Excel
lences semblèrent prendre un v.f 
intérêt à examiner les dortoirs des 
petits orphelins surtout où comme 
partout ailleurs, règne la plus g.an- 
de propreté.

Au retour dans la salle de récep
tion, Leurs ExJdlteiiCdss’ainusèieu t 
durant quelques instants à caresser 
les chères petites créatures dont 
l’âge varie entre 2 et 3 ans pendant 
que les grandes oi plu» Unes chan
taient eu chœur le God Save lhe 
Queen avec un entrain superbe.

BRYSON, GRAHAM & Ci©
Ont acheté le Stock du Magasin de Gros de•WG NOUANTE BARILS D’HUITRES 

en écailles, justement reçus pai 
Bérubé et Frère», 209, rue Rideau.

K J. M. GARLAND__ Une balance de stock, consis
ta m en draps à manteaux, propres 
à servir de garnitures pour habits 
de fillettes et d’enfants, pour rien. 
Ryan A Ph lan, 135 rue Rideau.

Avis an Public en Kénéral. Valant près de $180,000.00
On est actuellement occupe ù classer ces marchandises qui seront 

prêtes pour la vente dans quelques jours.

Avis est par le présent donné qo'à partir 
de Lundi le 19 novembre, M. J un Msrt n du 

, Hull, a décide ,ie ne 
plus vendre quo pour argent comptant alin 
do donn r à ceux qui lo pa runie roui à 

te pe no t >ut l'axan 
avoir en ache-

No 69 rue Central

l’avenir comme dans 
lage qu’ila pourrjul désirvr 
tant pour a genl comptant
W Bas et bounetterie de George

town pour hommes, en mérino 
bariolé, pour femmes et enfants, en 
mérino bariolé ou uni, ou d'un 
genre le plus simple, réduits à 15 
centins R y an & Phelan, 135 rue

Ayez l’Oeil à l’Ouverture.
Car il ne sera pas donné de sii ôt à Ottawa de pouvoir se procurer 

prix du gros des marchandises de goût offertes au détail.auRideau.
—La elef de Ciel a® Ironv# a NI. Ban- 

veer yaiaal le® aSklrm de reaeeleee® 
gai Mnilcaat al l’âair pewdaat lee 1er- 
rIMca #Frewvea élal-baa, pan Ifaaarl- 
lee <»■ «ait blew a® préparer avaal «a'Il 
aalt trap tarai, Mwwtrea, Jewee de aaa- 
riaa® et bijoux A K ronde rédocUow de 
prix, fforauatie® ek®a H. H. Narra, Na. 
S®, rua Aideau.

<6T Delle. Tremblay désire an- 
nouver aux dames d’Ottawa, qu’elle 
est prête à donner des leçons de 
peinture, de toutes sortes. Pour 
plus amples informations, s'adresser 
au No. 474, rue Sussex.

Draps à manteaux, bruns, 
bronzés, verts ou de couleurs fauves, 
présentement sacrifiés à 10 centins 
la verge. Ryan & Phelan, 135 rue 
Rideau.

winning J-

BRYSON, GRAHAM & CIE
Nos 148, 150,162 et 164 RUE SPARKS.’

Drmandei les Fils de Clapperlon, 1rs meilleurs. Bryson, liraliam A tir.
Produit de i.a ferme et lai

teries constamment en mains. Chez 
Bérubé et Fière, 299, rue Rideau.
tJerdile tieerle—Un très int&es-

Uni pamphlet illuetié de 132 («fee, lnt 
ulé : Trailé sur la Surdité, Bruits dans la 
Tête. Comment vous guérir vous-mêmes 
et ches vous, t ort franco, ti cia. Adr. a.es : 
Dr Nicholson, 30, 8t Jolm, Montréel.

—CHEMIN DE FER—

, INTERCOLONIAL
DOMINION FLOUE STORE SI VOUS VOULEZ AVOIR

Ce qu’il y a de mieux 

Patron Inez

L* place où voua pouve* eciieter A meilleur 
nturclié Uiul»e rapéomi de grain, farine «Ui

THOMAS OOltMANLa routa directe entre l'Ouest et loua lee 
points du bas du Saint Laurent et de la baie 
des Chaleurs, province de Quebec, ma i le 
Noaveau-Hrungwi -k, la Nouvelle Kcot-ae, 

3 1 Ile du Prince Edouard, le Cap Breton, 
Terreneure et Sa-nt Pierre.

. Tous lee endroits de bain 
populaires et lee plac*a 
pé-he eu Canada, sont sur 
cette ligne.

De» nouveaui et élégants cha*-a palais 
nia ds buffet et ch ira dortoirs font partie 

de chaque train eip.eaa entre Montré il, Ha
lifax et Ht Jean.

Le* passagers qui e'en vont en Angleterre 
ou sur le continent européen, en pa' tint de 
Mentiéal par le train du matin le jeudi, 
peuvent prendre le paquebot de la malle le 
même soir à Rimouaki

fROPRIKT AIMS

PITTAWAÏ t JARVISDr». Potter A Kldd, >M, rwe Welilwe- 
ton. lOd-ls
WT. Gorman, magasin de Farine 

du Domiuion, No. 34£, Marché By 
Ottawa, est l’tndroit où l’on peut se 
procurer, au plus bas prix, toutes 
sortes de farine, grains, otc., etc.

30, Carre du Marche By. :m
dur le aaarrhé

Ce matin la place du marché By 
était littéralement encombrée de 
voilures de cultivateur# et d'an he- 
teuis. Voici quelques uns des prix 
demandés : l’a ta tes 60 cents le sac ; 
Choux, 40 à 50 cents par douzaine ; 
Navet#, 35 à 40 cents le sac ; Bettes 
idem ; Oignons, $1.25, rouge et 
blancs. Les pommes ont diminué 
de 25 as le baril. La viande se dé
taillait à 4 cts par livre pour le 
bœuf et 6 et 7 oour le mouton. Les 
produits de la ferme se vendaient 
bien aux prix suivant# : Beurre en 
seau, 19 et 22 cts; en livre 24 et 25 

1*6 dindes se détaillaient depuis 
6ü à 90 cts ; oies. 35 à 50 cts ; ca
nards, 35 à 50 cts ; perdrix, 35 à 40 
cts par couple ; poulets, 30 à 40 ci» 
le coup e.

Le maiché à foin était aussi fort 
bien approvisionné et le prix se 
maintenait à $17 la tonne.

C®Me(rwcll®B «Ta» peat

PHOTOaRAPHBa
117 HUE SPARKS

TAPIS ! TAPISmer let plut 
>mwé h pour la 
le parcourt ëe

Vrtlarta
Sommier# élastique#, 

Malte late.
Voitures d’Entants,

Chaises de repos et solas

"e" Nots-L» il •moi* |<e en charge de le 
Mlle de rece, tiun parle parfaliemeet le 
frençais.

119 RUE RIDEAU

Voua pouvez voua promirer 
ch"lllee< par P*111* v»rM.u«u

toutes cm mar
te â I» aeinelue Hotel - RiendeauLee ezpédileura le graine et de roarchai- 

dieee t ouveroot par oe< te route des élé a- 
teura de p em.ère classe, des maisons d en- 
trepéts e- toutes 1 s oumm-idiiés désirables 
pour l’embarqaemeut de leur farine «t au- 
tiee marchandises en destination des po- 
vinees de l’Est et de Terrenmve, de mê i.e 
aoe pour les envoie de grains et aut es pro
duits sur le ma1 ché Européen 

La route de la malle (Janad 
pé-une et des passagers.

Toute» i .formation - relatives aux taux de 
transport de fret et de passagers et de» bil
let» i*a. vrnt étr» ooteou» en a'adrpsiant à

E. KING, agent de* billet»,
37, rue dpark», Ottawa, Ont

W. DAVIS
238 K (JE WELLINGTON.

Pour le montant ci-dessus-men
tionné en monnaie courante du 
Canada, nous procurerons à n'im- 

une paire ùe chaussures 
propres à la marche en

Tenu aur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL
porte qui

S. ROGERS & SON
<l»mment servie des prémleeee de le aalsoa, 
préparée par ilna oulamler» francela de pre
mier ordre IVjpaa 4 tout# heure.

On trouvera n.nialammont à net établlee®- 
ment de première clause, des vins, liqueurs et 
cigare» de choix. JOHICFH KIENDBAÜ. 
_____________ Propriété!»

rts. automne.
Fotrepreoean de Poepes Fioebrea

ET EMBAUMEURS
18 et 17 me MârMolaa.

Commonication» TtLâreoNiouis

CHAS. J. BOTT, dlenne et Euro-

F.8.—Cet offre n’aura de durée que pen
dant quinze jouis.

réeldeaee aa Daa
i

lu PtMret if au publlc ti Géaénlg® x G. PHILBERTGKO W. ROBINSON, agent pour les pas«a- 
sag-rs 1 le fret de l'Est, 13«J, rue 
Ha.ni Ja que», Montréal. Ttpiiisrlw, Pstntina, Hollas, ato.Le comité civique formé 

s'occuper de la construction 
pont sur la rivière Ottawa près de 
Rockliffe a tenu uue séance hier 
soir sons la présidence de l’échivin 
Askwith ; y assistaient les échevins 
Bingham, Hutchison, Laverdure, 
Borthwick, Du rocher, Errait, Mc 
Veity, Larvae et 1 ingénieur de la 
cité Perrault.

Le coût estimé du pont projeté 
sera de $275,000 * $300,OlO et le 
président annonça qu’il avait toutes 
raison# de croiie que les gouverne
ments fédéral et provinciaux coo
péreront dans cette entreprise.

L’échevin Hutchison proposa que 
le gr ffier de la cité suit autori&é à 
se mettre en relations avec les di
verses municipalité» intéressées de
puis la Point© à Gitineau jusqu’à 
Buck nghain. L’ingemeur de la 
cité prépara ensuite une résolution 
à cet effet et elle fut adoptêi à l’u
nanimité. !1 devra s’occuper de la 
cho-e et faire rapport à la prochaine 
réunion de ce comité qui a main
tenant fait le premier pas dans la 
voie du p ogrès.

IMPORTATEUR
d’un D. l’OTTINGER, 

Hunnt jtidaut- 
dn Chemin de Fer, 1 
S B, 28 M»i 1888. |

Je pas* lee grande# vllrea de 
(PlalaUlaa;

EHTIMATI0N8 F0URNÏK8 SUR DEMANDS
Examens pour.le Serrice Civil

Ce» examen» commenceront le MARDI, 
13 novembrd pro< L lin, à 9 heures du m Uni, 
et eeronl tenu* A Halifax, N.E. ; St. Jean, 
N.B. ; Charlottetown, I.P.E. ; Québec et 
Montréal, P.Q ; Oltswa, King Ion, To
ronto, Hamilton, London et Fort Arthur, 
Ont ; Winnipeg, Mao. ; Régine, T.N.O. 
et Victoria. C A.

Général.

Moncton, TAPISSERIES
JOHN SHEPHERD 

227, Uue Rideau, Ottawa

floiwlto Bonlangerâ.

AMERICAINES, ANGLAISE» KT 
ECOH8 AIMES

Coin elee rue* Dalkousls et 
N slnl-Pnlrlce, OUnwn.

LA PLUS

Grande ManufacturePar o-dre du Bureau,
P. LsHUEÜR, 

Commissaire et Hecrélaire.
------ DK------ Pain et gttoaux fait» pour famill fruit» 

. rue
i-ain et gâteaux fait» poi 

et conflaerie» à bon marché
We

J CLIENT éc OIE 
Plombiers, Poseurs d'ApparaUs à Qm 

à l’Kau Chaud» et à la Vapeur
(basse et haute preeiioo).

m, l
397BALANCES Petalar-,

Tapliaarlcs,
Pelalarw préparé®#-

lin dion.Pttawa, 15 nembre 188N.
------DU—

OA2STADA
Aa MA d® If» dtMércala^ara d* ■•••H 1

BALANCE tTBAU
II • r«

an ck

Tllm, El®.
Tout Ira ouvrage» sont exécuté» «ou» 

noire direction.
L'as ordres sont rempli» areu prompt 1

T E SOUSSIGNÉ recevra 
DHED1, 23 co 

cachetées portant à 
pour appareils A l’eau chjude,
Bureau de Poste de Cayuga, < »t.’’

On peut voir les plans et d vie et on peut 
obtenir les formulet de toumtonons ein»i 
nue toutes inf irmations nécessaire# en s’a- 
diesnanl au mini t re das Travaux Public», 
Ottawa, et au bureau de MIM. 8n>der * 
Snyder, avocat-, 
dredi 9 courant.
ties qutfh

recevra jusqu’au VEN- 
urant, deeebumissiona 
i l’endos •• HoVmie-ior» 
eau chjude. pour le

ARTICLES de PEINTRE er géreril
JUEIRN A LIE,

4*6 rue Huaeex.BiLITCE T. J". SEATON
M.J.HP.CUILLETHorloger et Bljoetior

Marchand de Montre* d'<)t et d'Argent, Pen- 
0», AnneaOx et Bijoux de to tea aortes. 
Tou» les ouvrage» sont garantie.

Vitrines d exposition améliorée» [Show 
Case»), Tiroirs à argent.

.vaux n: ducs, 
MM. Holder * 

Cayuga, à par.ir de veo-
EPIf'EHIEâl

Coin des Rues York ot Cumberland
OTTAWA.

dul

Let rs Excellences Lord et Lady 
Stanley de l'restou ont fait viai.e 
cette apiès midi, à 3 hçures à 
l’Hospice St-Uharles pour les vieil
lards et lea in fi mes. De même 
qu’à l’Orphelinat, h er, celle vi«ite 
distinguée a été un événement heu
rt-ux pour les hôte# de cette in»litu- 
t on dn charité. Plus de détails sur 
c tte vi lle lundi.

*•*- SM rtJSII ras WelUagiow, Ottawarn;»donnant sont avér
ons ne seront 

délie
•ereot fvomis, et 

courante.

iTi pis pri es Caalaa» et;4»atlla f® IBaacbcnnZl à moine 
n » im> rimé» qui 

signes de leur * i g nature
Chaque soumission doit être accompa

gnes d'un chaque de banque accepté et fiait 
paysBIe à l'or .re 
des Travaux Public», égal à cinq pour cent 
da montant de la soumi-eion, loque chèque 

que ei le aounuwionnaire ay ni 
contrat rotate de l’accepter ou 

manque A l'accom^liwment complet d • 
travaux pour lequel il a con racle e aéra 
remis dans le c«s de aoumuaiou» non ac-

Ls Department ne •’engage à eccei t-r 
ni !a plus liante soum se.on ui aucune autre.

Sourie de louage d’Ottawa.Ker'v»' »t taforaes-voua de nos CONDITTONS 
DE VENTES et demande* une liste de pria -

C. Wilson f' Filsde l'honorable Ministre

16, RUE ESPLANADE, 16
TOMNTO.Oaf.

‘Veuilles aeotioeaer le journal “Le Canada’
obtenu le

Le jugement a été réservé devant 
cette cour, dans la cause de O’Con
nor vs “ The Merchant’s Marine 
Insurance Co.”

La cause ensuite entendue hier a 
été cel.e de la Com 
min de fer Nouveau-Brunswick vs 
Vanwart. Action en dommages 
par suite de la n gligence aes em
ployé# de la compagnie qui a causé 
la mon du mari de la demanderesse.

La cause suivante sur le rôle est 
celle d Isewis vs Howe, qui a élé 
entendue aujourd’hui.

ASSURANCE SUR LA VIE
▲. GOBEIL, 

Hecre taire
Département des Travaux Pabticc, 1 

Ottawa, 2 novembre 1888. j

----- AETNA------
Organisé® an Meant affaire 

dapale iSS>.
nie du che- an Canada

Toutes aa» pwllee» sont ana e on fl s'1 able*.
F X. OOTHUE.AQUEDUC o emwi po

N* 60S* So# ria aax, Ottawa.

in lactoatee. AVIS
G. GRAOTON" - Prooriétaire 

68, Rue Queen, Ottawa.
Le temps fixé pour U réerptioo de» eeo-

olséiene poor lé» Machineries a été pro
longé jusqu à MIDI le JEUDI, 29 NOV EM- 
BKE courant.

RAFLE STEPHEN CORBBTT ayant été dépos
sédé de l’emploi qu’il avait dans notre 
maison noua déclarons ne pea être r® pen- 
table d’aucune collection ou dette qui 
pourrait être faite ou contractée par lui.

MACKBAN * BROS.’ g

Le* Dames de la Société Ste. Elisabeth 
râlieront Lundi, le 19 Novembre, à 2 heure* 
p.m., su Couvent, coin des rje» Water et 
Sussex, un magnifique Couvrepied*. Prix 
du billet, 10

ROBERT.... SURTEES, 
Ingénieur de l’Aqueduc

P. H. —GommanicsUon téléphonique *(W#I 1 kca A BelljjToa» ordre» Vxécutésjpros^b»
Ottawa, 15 ncivambre 1888.Ottawa, 1er Novembre, 1888.

j

\Kh. r, •
£2
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t
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ROBINSON & CIE SPECULATION
GRAtMÉTIHW et FLEÜRI8T 

Marchand*de tontei *emenow. Jardinière" 
et jHftagf-re*, bouquet* <le fleur*. plume* et 
toute* sorte* d'ouvrage" en fleor* poor eéré- 
îii nie* de mariage ou enterrement, nneepé-

JBGeo A. Rcmer, 
BANQUIER & COURTIER Bureau de Poste223 Hue Kidra'i, Ottawa, Ont. 40 et 42 Broadway et 51 New 

Street, New-York City.

MAISON SV GEORGE
III 102 et 104 Rue Ridcea jj

Parts; Titre*, Grains, Provinons et 
Pétrole ech- téea, vendue et n- go-

Arrivée ri:dépar«ldra malle*.

clé* sur marge*. MALLE i Ferme "ure
P. S.—ftcri'-ei pour brochure explica

tive. Oueat — Toronto Ha-* M;r ur a a

du N. Ouest......... » W#8 00|....l.

rl*burg. L -ncaster, I
„wc..........  ..............  20 7 CO» 30
' Bl vlèw, etc T”T 7 00>3 80 ... . 9 30,1 !lo!...,

E.-Unls, via Odgen»-
b«rg................................... 2 0117 0 !u au!... ....

...... .......:::

5SMK5in^.li:-

Vins, Liqueurs Kean- | J gez par 
d—vie et Cigars im- I me *■ ven 
porté* de 1er choix | fairé

*a
A VIH AUX M1RKS—Le “Si 

jtY de Mme Winslow" de rail toujours 
vire employé quani 1#s enfants font leuri 
deoti. 1 soulage immé Maternent lej souf
france* de cjb pauvre - petits, jirodu eant un 
Bomm ii naturel, paisible, en faisant dispe-

i W. P'. ItKOWN
bouton de rose." Ce sirop est trûj-agreab e I
au goût II apaise l'euf.ut, a-ni,H,i s--s een- MANUFACTUBIEH st MàHCHaND 
rives, enlève tout» d ul*-ur, fait disparaître
les s mffranies intestinales en rôg'a"t la di- —— DK ——
S;MrSuVÆ'™tîïi,cn"nd: chaussures en oros

* Irsnaporl* son IMI —
ln«nd«il. - Sirop   ni de M ue Win.- *o «1 HUE KIOEA17,OTTAWA
low et ne preues aucune autre p e,>ara- I
tioo. I 9 1 te voisine de M. Wall, épicier)

vou -me
an' nous 

une visite W. J. ELLABD
.

rOOi Fabricant de charrues et fbrg ron
B^paraiiaa* de i(Hit (rare eséeeMes 

•on» le plus eeurt délai
30 RUE ST GEORGE, OTTAWA

ron Calmant

2 3019 30,8 uoL... 2
Cli. de tor P 0- Pem

broke, Am rior etc .... 
tuii,Hunlly, Carp,

...U
Bristol^, Ctarendon,etc s uu

::: IKirt-Air"
piéton, Ashion.Biiü
lo«, etc...............................

Ch. de ter Can At | 
Alexandrie, ihol, 
Laggun, b u st m u n

L

Springe, etc .............7 0
Par uiligeni e — Bell’s 

« orner.,Itinfburgli 
Fallow led. «le. . 2 Or»

Hull................................ ,1 Ml
Aylmer, EarUly. e'u ,1 U 
Quyun. Tétreauvi le. 1... 
Ualto.au. I le jours.

A Hiver l)f ser'.... I'ii
1 llllog'a Bridg ........... 10 U
Ci tuniing-' «t Henl-

m%o"* B-i lge«......... Mun
Rochee erville, et<* . luo,
Ur euue.i KobtUarU.
Arcliville..................... . tu
Al rivale-lundi, iu-r-

ere i et Vendredi 
Mu_ ie* "nglabe-— vlu,

: sis"

Solution d’Antipyrine IS

TROUETTEde
ildu »ao suppl. ni 1CONTRE

IWigruiue*. Ifluu.r de Tête, Névralgie* 
Colique*, tut h me, Tm pli t/nêm e, tioutte
llhumatinme. Sciatique et DOULEURS en general.

A...... loin .'..lier l'AKTMVVUiXE d, THOVETTE
Vente en Bros à Paris, S. MAZIER, Pharm1», 204, boulJ Voltaire

Dépositaire ii Ottawa : D' F. X. VALADE.
A Québec : D' Ed MORIN & C*. A Montréal : LA VIOL

BT l>ANS TOtTKS LUS l'HINCIVALKS PHAHMAGIKS

Le* le'tre* destinée* A Venrpgl*treinent doi
vent être oi;*es & la po-tee 16 minuit-» avant la 
ciût‘*re des m tilles précédentes 

lieue du Bureau de S a. ui. il V a.»n. 
Mandrils eur la poste e1 la l'an-iue d'Epu 

de 'J a. in. M p. m.
* Q #U1N, Maître de Poste.
• Bureau do Poated'Ottawa, (

Novembre 1X&7. s
ETTE A NELSON

LE
v

$1 UNIMENT GÉNEAUe
D «2 30 AN8 DE SUCCÈS 6

Seul TOPIQVK remplaçant le WKV sens a 
douleur ni chute du poil. Adopte par les eVâéri-Q 

X ttalrrs renommés; éleveurm, entraîneur*, JL 
JK. haras, etc. Q

Guérison rapide et sûre des Boltoriem, fou
lures, Ecart*, Molettes, Iéssigons, Bugor- 

| gements des jambes, Sums, Eparvins. etc. Révulsif 
et Résolutif infaillible et sans rival dans les An- 

A^r 9ines, Vatarrhes, Bronchites, Inflammatious 
des Poumons, du Foie, dus intestius. Pleurésies, Hydropistes, Réten
tions d’Urlne, Fièvres typhoïdes, etc.

Pansement à la main, eu 3 et 4 minutes, sans couper le poil.
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PRESENTES SOUS FORME DE CRATONS (18 ODEURS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour Us parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

Id. LEQRA1TD, Fournisseur de la Cour di BttSllS

207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 
Se vendent dent toutes les principales Parfumeries, Phel" et Drogueries du Monde.
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CHEMIN DE FER

(Avis aux Consommateurs
ARRANGEMENTS D’ETELes PRODUITS de la.

Pabfumebib Orba L. LEGRAND De Clark et Valleyfleld
Billet* «• retoer boa* peur trente Jours. IL98 

BtlleU d'excursion bon* pour partir le vendredi 
ea samedi et retour le lundi, H.00. ^

House’s Point, N. Y., et Hotel 
Windsor

807, rue St-Honoré, à PAJFUS 
Tm«e0RIZA-0IL*ESS.0RIZA*0RIZA-LACTÉ*CHtSEr0RIZA 
ORIZA-VELOUTE * ORIZA-TONICA * 0RIZALINE * SAV0N-0RIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC:
1° Aux soins tout particuliers qui nrtsident â leur fabrication.
2- À leur qualité inalterable et â la suavité de leur partum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUIT» ORO!»
p+ter vivre eur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne 
laissent pas tromper.

LM VÉRITABLES PRODUITS M VEHOENT tins teutM les MMMU1 * Nlf «HNllt 0W»
Xnvol franco de F trie da CextadogMe lllnstré

De bUlets d* retour wreut èmle pour c* char: 
■uni RESOUT <l'eié. bon* pour 30 Joure, uour»X Km*» I, ~Mtr«il.l «owlU,Ulei.

EBESZtMiSE
Portland et Old Orchard Beach

1 Mttouüad “ le Orand-Trooo ou vtâ Roua*', 
volât et à trarer* le Montagne* Verte* du■■Tf____ . - * — - * - - - di.b-Kaa du Xï»*-

H«W-Tork * Bo«ton 

ao*5 es vente peur N*w-Ycrk vUl* LaoCba*.
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jkBEÂUDET 4 DESJARDINS
COIK DES RUES BAT et FLÏÏRBlîCE. OTTAWA

------------  MANUFACTURIERS DS -------------

Cadresld'ouvertures, Portes, Jalousies, Moulures, Bois pour plan 
- 'i lambrisser, Meubles, etc., etc.

Bois de charpente préparé constamment en mains.
Bois à

Les meilleurs Machines améliorées sont en usages dans notre établissement 

Ouvrage de première Classe gérant!. Communication tél--ph niques.

BUREAU A LA VILLE :
No. 90 RUE SPARKS, RUSSEir, HOUSE

m PEU CAUSE DU DEHJUiVT.

HARRIS & CAMPBELL
Manufacturiers et Importateurs de Meubles

Appellent l’attention de ’eurs nombreux clients et le public
en général sur la

Graude A cnt6 pour cause de Déménagement

iUKIiil anra|lleu avant
coisr

qn’ll* trauMportenl leur entrep »t au 
DES BEES 0'('0i\H0K ET QUEEN

LE 1er NOVEMBRE.

Le plus Beau et le plus Vaste Entrepot de Meublas

»l uiBliilen.nl ten.lu afuue

REELLE REDUCTION DELIO POUR CENT
(Apurent comptant.)

far cette ancienne et honorable Haiaon^d’Ottawa.

LES MEILLEURS ARTICLES. LES PLUS BAS PRIX. SATISFACTION A TOUS

Tous sont invités à venir nous voir et seront les bienvenus.

ilHARRIS eût CAMPBELL,

RUE O’COITNOR (cres la Rue Sparks.)
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fait de quincailleries v-tferronnenee,5-5 PATINS1

Chrz THOS. BIKKETT, lis Bue Bidean
P.8.—i,H0O |ntires de Patine de long nrlx et de toute* le* grand-tire; 

X tnei et voye* par voue-mêmes. 1,000 Clochette* ‘"ïlïlîïf-

MAMFiCTURK DE MITRES 
royale

S. LEVEILLE
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PROPU ET AI BE.

Non* dé iron* Informer le public que nous avons fait l’acqulslt o* du po*
S D. THOMPSON, dan* la branehe de Carrosserie, plue gpéuiaitment Yr>
Sulk-ys, e c Eiant arrivant de Ch’eago et de* autre* ville* américaines ni us 
de grande-* connalsfaneee dan* not étai, non* somme* en mesure de garantir e t ère sat s- 
faciion. No* ouvrira sont tous des i Ive habiles et travaill »nt sous notre dire tion ; les 
maté ’aux employés ont» *st les meilleurs que Vou paisse se procurer et nos prix très bas 

Atv n'i -n spéciale et prompte à toutes cou-mandt-s, tel est ie ty terne qus uous m ttous 
en p-atlque dans toutes le* brauches de rèpations.

te d1* ff-iires d® 
Légères,

jtt

56 RUE DALY • - Î9 ET 21 RUE STEWART
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DK

E. B. EDDY
(LIMITÉE)

ETABLIE E* L ANNEE 1154. INCORPOREE EN.L’ANHEE 1883
ZZRZjl^ p.q.

]fl IMJFACTUHIEKS el NIBCHIAIW en fcltOS

Bois de Charpente, Portes
( hassis, Jalousies, Roulures, Outrages de Raisons, Fie.

Seaux. Baquets, Planches à Laver, Boîtes elCaisses d’Emballage.

ALLUMETTES, “TELEGRAPHE” de Première Qualité.

OBANDX VARIETE

CHAPEAUXTE IR «NC AIN 
AAtil.AlN. AIIHI VAI 

Il MA DIESIS, Etc.

JOSEPH COTE
U4 RUE RIDEAU, OTTAWA-

g ATT.» o* VARIETES
•«S.ESBag^^'

Telle, e IVaelre. «* rwlwBE. « r-ele-,
Mli.ir», <■*■ leel œ wTI Hwl peir meubler ue melien.
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être entendu des vo 
veux-tu prendre ton 

Elle rentra ensuiti 
heures après elle se 
très haute voix un 
entre elle et sa victii 
puis six heures du 
temps,l’accusée avait 
lermee la porte,et ell 
se faire remettre daru 
sin une somme de 5( 
débiteur de Jeanm 

La cour d’assises d 
damné cette mégère 
perpétuelle.

-quinze ans ! 
femme, la fi

Indianapolis, 17 — 
l’énorme diminutio 
des Chevaliers du Tr 
que cette grande 01 
virtuellement en ha 
clairement expliqués 
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E
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39 seulement. Le re 
sources de l orgaois; 
$-2-22 507.09. Les dé| 
de $222,342 23. Am 
est un compte détail! 
Il prouve que, quellt 
les souffrances,, des 
membres du bureau 
rai, eux, n’ont pis 
officiers généraux ou 
pris leurs salaires el 
$37,700.64. 
à lui seul pendant l e 
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missaire enquêteur 
des femmes, $2,076. 
ont été faits aux di 
blées au montant de 

Le secrétaire Tarn 
rapport en recomm 
duire les dépenses, 
de $25,000 peut être 
abolissant les frais 
aux reprétentants ; 
sant les charges de s 
rai et de trésorier-g 
réduisant à cinq, e 
cela môme si posait 
des membres du bi 
général.

Le rapport >
Hayes fournit 
tes : Le nombre géni 
nres est de 259,518. 
comp’e 9,666 Asseoit 

Eu 1887, l’A. de D. 
comptait 10,183 m< 
année, elle n’en co 
3,5$7. A Baltimore, 
membres a dimmu 
2,248 ; à Ciocin lat 
1527 ; à New Yort 
15,421 : à Chicago 
4,657 â 761 i à Hac 
2,079 à 386: à Pt 
3,267 à 228 : a Lyon, 
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fort et avait jeté ce coffre-fort 
dans le puits, tout simplement ; 
bien certain de pouvo r le re
tirer quand il le voudrait. Geor
ges ne vint pas déjeuner, Jean 
mangea seul. Malgré sa force 
d âme, il avait l’estomac serré. 
En général, il éta t extrêmement 
sobre. Ce jour-là il but beau 
coup. Cela lui lit du bien. 11 
comptait, rester tout l’après-miai 
sans sortir, mais une vague in
quiétude irritait ses nerfs. 11 se 
tentait attiré,' par un instinct 
bizarre, vers la ferme où gisait 
le cadavre de sa victime. Il 
voulait, non point le revoir, le 
cadavre, mais se promener | ar 
les groupe» de paysans et en
tendre ce que Ton racontait. Et 
comme il avait besoin de s ex
pliquer cet instinct à lui-même, 
il se disait :

— J'irai J’apprendrai peut- 
être un détail dont je ferai mon 
prolit.

Et il descendit fiévreux. Dans 
la cour de la fabriqu", il releva 
machinalement la tête et re
garda les fenêtres de l'appar
tement de son hère. Il a erçut, 
co lée contre les vitres, la blan
che ligure de Georges. 11 tres
saillit et fronça le sourcil. Aux 
Bernadette», un remous se fait 

la foule, non parce qu’on 
year,
l’arrivée du

FKriLLKÎOH DU “CANADA.”

L E PIEGE

PREMIERE PARTIE

LE SUKSIS

I
(Suite)

Et Montmayeur, déjà maître 
de loi complètement murmure :

—fcn somme, un cr'me très 
propre !...

A sa porte, des pas s’arrêtent. 
On frappe timidement.

—C’est moi, Jean, peux-tu 
m’ouvrir ?

11 ouvre. Georges voit son 
frère si souriant qu'il ne peut 
s'imaginer qu’un crime a été 
commis. Puis il est persuadé 
que Jean u’a pas quitté le jtr- 
din

—Qu’est-ce que tu me veux ? 
demande Montmayeur. Ii est 
tard. Pourquoi n'es tu pas 
couché ?. .. Cela ne te vaut rien 
de veiller.

—J’ai quelque chose à t’ap- parmi 
prendre. remarque

__Quoi ? parce qu’on signale
—Une espéran ce à te donner, juge d’instruction de Versailles, 
—Une espérance ? averti le matin par dépêche télé-
—J’«i surpris un bout de con- graphique. 11 est accompagné 

versation entre Basselot et le commissaire de police. De 
baron de Blailière.... ce soir. loin, Montm year reconnaît le

—Ehbi.-n? Quel intérêt ? magistrat. C”‘st M. de M iu- 
'D —Alt nds. Ils par aient de ruin, s, un de ses omis du lycée ; 
toi. Ton invention les a vive- j pour lui la renc litre e-t h li
ment intéressés et Basselot a dit ! | reuse, car il va pouvoir suivre 
“ Je suis si convaincu du succès (|e P^us lm,d les péripéties de 
que j'ai envie d’offrir à Mont- , l’enquête.
mayeur toute mes économies, ! —Décidément, le hasard est
cent mille francs, pour l'aider pmr moi, pense-t-il. 
dans ses débuts....”—“ Je vous y ! il aborde M. de Moraines, uni 
« ngage, a répondu Blaitière.— ! vient à lui la main tendue, en 
“J’y réfléchirai cette nuit, et reconnaissant ce condisciple du 
demain uous verrons. *’ même Age. de la même classe.

Et le malade, tremblant de —Léon de Moraines !
joie, les yeux humides de —Jean de Montmayeur !
larmes: Et ap-èi quelques expli-

—Oh ! mon frère, mon Jean, cations, Montmayeur demanda : 
co serait le halut....plus de pen- —Je n’ai jamais assisté à une
sées terribles....plus de eau- enquête de p dice. Veux-tu me 
chômera.... permette de t'accompagner, s’il

Et Jean, foudroyé par cette n’y a pas d’inconvénient ? 
révélation qui, arrivée une —Certes, je te permets de si-
heure plus tôt, sauiait Bour- tisfaire ta curi sité. 
reille, et lui épargnait un crime, Deux gendarmes les ont pré- 
Jean plonge ses mains dans st-s cédés dans la cour de la ferme < t 
poches, en retire des poignées se tiennent de chaque côté d - la 
d’or et de billets de banque et porte de l’habit at on. M. de Mo- 
pêle-mêle les jette sur le lit. raines entre le premier ; le coin-

Georges, d'une voix in Tl - missiirc de po'ice le suit, puis 
tincte. lui demanda: un médecin ^Montmayeur vient

—Oet argent, cet argent !.... le dernier. 11 est pâlé, et il n’a 
D’où vient-il ? pas été maître d’un mouvement

—Tu ne devines pas ? 'Main- nerveux quand il a franchi la 
tenant Basselot peut m’offrir porte sur laquelle il découvre, 
tout ce qu’il voudra, il est trop nettement imprimée, la marque 
tard. de son ciseau de 1er. On lanse

—Ah ! grand Dieu ! non, Jean, cette porte largement ouverte, 
non. il n’est pas trop tard. Ac- atin d’éclairer la chambre de 
cepte la proposition du savant. Bourreille, et celle où est son ea- 
Renvoie, demain, cette fortune davre. Le magistrat est tout de 
à Bourreille. suite allé à celle-ci.

Nous chercherons ensemble par Montmayeur
quel moyen. Et nous aurons, du contre la muraille, près de la 
moins, l’Ame plus tranquille. porte de la seconde chambre, la 

Jean, le front ridé, durement : même où il avait épr« uvô sa 
—Trop tard ! dis-je, trop tard ! terrible émotion, lorsqu’il avait 
r—EoU'qooi? cru que Bourreille le retenait
—Tu ne comprends pas ? par derrière. Et il n'est pas
—Non, je n’ose comprendre. moins troublé, peut-être, car ses 
Montmayeur lui tend une ser- lèvres frémissent et son front 

viette de toilette avec laquelle il est mouillé, c’est que sou pre- 
a essuyé les tacli s de sang. mier regard sur le cadavre vient

—Regarde, dit-il.... de lui prouver qu’il était change
—Ah ! malheureux, tu as tué de place Qui l’axait enlevé au 

ce pauvr • homme ?.... seuil qu’il barrait en travels.
—dl l’a fallu... ou j’étais Etait-ce quelque domestique ?

Ou bien Bourreille était-il re
venu à lui, avait-il survécu ne 
lût-ce que quelqu 

Et trébuchant, sanglotant, le j Et alors que s’était-il passé? Il 
malade s’éloigne, les mains sur essuie son front. M. de Moraines 
les yeux. s’approche.

Le lendemain matin, Basselot —Cela t'émeut, tu regr, ties 
vient trouver Jean dans sa d’être venu ? 
chambre. Montmayeur se met à rire et,

Il a réfléchi. Il trouve l’affaire d’une voix brève : 
excelle i te. ü’uue réussite cer- —Non pas. Au contraire ? 
laine et il offre à Montmayeur Non, il ne regrettait pas d’être 
tontes ses économies pour venu. Coûte que coûte, il vou* 
l’ai 1er. lait rester là. Il lui semblait que

Le chimiste ne refuse ni n’ac- le danger serait moins grand s’il 
l’attendait de pied ferme, s’il le 

•brave. Si chez le juge nai\ vu 
un mot de

Mu

est debout

perdu ! !...
—Mon Dieu, j rotégez-nous, 

prou gez nous !... s minutes ?

—'Laissez-moi compléter mes 
travaux préparatoires, dit-il, en
suite nous verrons... Du res'e, je 
vous l’ai dit, l’argent ne m n- 
quera pas.

Et dans ses yeux, il y a je nn 
sais quelle vague expression 
désespoir, de remords p ut«èire, 
—a'if est acc ssible aux re
mords !

vague soupçon,
Montmayeur. lancé à propos, 
pourra le taire évanouir ! Co ca
davre parle t-il à son à me ? Non. 
L’instinct l'emporte en ce mo
ment, sur toute autre pr occu
pation. Il sait qu'il court uu 
péril de mort et sa v« louté, son 
énergie, son intelligence sont 
tendues vers un but unique : 
é<3art. r ce péri1. Il a compté 
avec le hasard, mais lo ha>uid 
est une puissance aveugle, in
saisissable. brutale, qui frappe « 
tort et à travers. Sera-Vil é- 
pirgné ? il suit a'*ec un inté;ét 
extra rdinaire les geste « de ceux 
qui sont là, il écoute ce qu’ils di
sent avec une attention extrême, 
il cherche à deviner ce qu’ils 
pensent et et qu’ils ne disent 
pas. Il entend quelques mots 
prononcés à voix basse, tantôt 
par le médecin qui examine le 
cadavre.

Aux Bernadettes, lo spectacle 
était lugubre après lo déport de 
Montmayeur.

—Heureueement, je n’ai rien 
à r‘douter, se disait-il.

Et il éprouvait une sort-) d'or
gueil diabolique à se sentir en 
sécurité, grâce à ses précautions 
prises. Une prépnali 
urque avait enlevé toute trace 
des taches de sang sur ses vê
tements et de bougie sur son 
P'Utalon. Quant à l’or et aux 
billets, il n’avait eu garde de les 
conserver près de lui. 
avait enfermés dans un coffre- j

on chi

ll les A continuer.
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